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Le suicide,
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ol d'en parler
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Le Canadien prend
l’avance 2-0
contre les Sabres
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Robert Bourassa affirme ne pas à li réunion hebdomadaire que Levesque. Li redaction de la loi sur
avoir pris encore une décision tiennent les députés libéraux pour la langue. qui doit être présentes au

face à son avenir personnel, Mais il préparer les travaux de l'Assemblée plus tard la semaine prochaine à
le fera «prochainement». nationale. l'Assemblée nationale. et la tutte à

la récession économique qui ne

Retour triomphal-B6
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Un air de
printemps

« Tribune profite de la nou-
velle saison pour vous offrir
un nouveau visage. se donner

tr air de printemps. Vous remar-
querez ce matin quelques modifi-
cations visuelles. Ce ne sont pas
des transformations radicales.
l'ons reconmnaitrez toitfjours votre
journal: mais il aura changé pour
se meure un peu plus au goût du
jour et profiter de ses nouvelles
installations technologiques.

Votre quotidien régional est
maintenant fabriqué presque en-
tièrement à l'aide d'ordinateurs de
pagination électronique. Les pos-
sibilités serom énormes quand
nous aurons assimilé toutes les
donnees et controlerons toutes les
Jacettes. Vous en vovez ce matin
les premieres applications.

Par la ménte occasion, nous en
profiterons pour lancer de nouvel-
les chroniques portant sur la con-
sommation, l'informatique. de
bridge ci quelques autres sujets.
Pour vous Juciliter la tâche. ces
chroniques seront toujours regrou-

pees et sites tout près des bandes
dessinees, de Fhoroscope et des
Mois croisés. Nous vous présente-
rons ausst dans les prochaines se-
naines des textes très personnali-
soy de quelques-uns de nos
journalistes.

Plusieurs autres présentations
particulières sx ajouteront, telle
cette collaboration spéciale des
gens de Alpha-Fstrie qui rendent
une partie de l'actualité plus facile
a lire pour ceux qui éprouvent des
difficultés avec L'information quo-
tidienne.

Vous vous invitons a redécou-
vrir les chroniques de La Tribune
maintenant regroupées. Qu'elles
soient dans les dernières pages du
petit format (tabloid) ou dans les
pages grand format selon les pos-
vibilités techniques du jour. elles
seront toujours faciles à retrouver.
Nous espérons que vous aurez du
plaisir à découvrir graduellement
les nouveautés dans notre contenu
et à suivre l'évolution graphique
du journal à partir de ses possibili-
tés cchnologiques nouvelles.

Bonne lecture a tous.

Jacques Pronovost rédacteur en chef   

 

(125e jour de l'année)

Pluvieux: 19 à 11
Lever du soleil: 5h30
Coucher du soleil: 19h58
Demain: ensoleillé

Uneréalisation du

service dela publicité
de La Tabune   
 

 

«Je n'ai pas l'intention aujour-
d'hui de faire un commentaire sur
mon avenir personnel, H faudra que

 

Quels seront les facteurs qui in-
fluenceront sa décision? «l'interèt
des Québécois. du Québec. et mon

adatSVE

Entre temps. le chef du gouver-
nement entemdi s'occuper en prio- (Voir AVENIR en A2)

 

 

moranseis fie, he

     Déjà réputée pour son Centre école de parachutisme, Valcourt deviendra le château-fort de cette activité à sensations fortes, du 14 au 16 mai, avec la tenue du
premier Parachuthon.À l'instar du président d'honneur de l'événement, Denis Leclerc, qui o fait le grand saut hier, pas moins de 25 personnalités de la région
goûteront une première fois aux plaisirs des oiseaux... Mais tout ne se passera pas dansles airs, loin de là, puisqu’une pléiade d'activités ont été prévues partout à
Valcourt dans le cadre de cette fin de semaine mouvementée. UN REPORTAGE EN PAGE A2 Photo The Record nu Grant Sime
 

Robillard veut redonnerle sens
de l'effort aux jeunes Québécois
 

Gilles FISETTE Sherbrooke
 

es discours d'hécatombes. qu'ils
viennent des syndicats ou des
directions de collège. n'émeu-

vent pas la ministre de l'Enseigne-
ment supérieur, de ta science et de
l'Education. Lucienne  Robillard.
Des discours déjà entendus par le
passé et qui ne se concrétisent ja-
mais. dit-elle.

Ainsi. en entrevue à La Tribune
dans le cadre de son passage à
Sherbrooke. hier. la marraine de la
réforme de l'enseignement collégial

 

   

    
  

 

 

BANQUE
NATIONALE

 

explique que les directions de col-
lège scraient malvenues de dire que
Ju réforme n’est pas réalisable sans
un enrichissement des enveloppes
budgétaires.

«L'an passé. on a crié à l'hécu-
tombe lorsque le ministère à effec-
tué des compressions budgétaires.
La catastrophe ne s'est pas pro-
duite. Et. un an plus tard. sur 46
collèges, 42 ont réalisé des surplus.
Is ont été obligés à des gestions
plus rigoureuses». affirme la minis-
tre en ajoutant toutefois que 52,6
millions $ sont sur la table afin
d'appuyercette réforme.

La ministre repousse également
du revers de la main les scénarios
élaborés par les syndicats à propos
du nombre d'étudiants et de profes-
seurs que cette réforme risquerait
de jeter hors des collèges. A Sher-
brooke. le syndicat des professeurs
a parlé de 750 étudiants et de S2
professeurs.

«Je ne sais vraiment pas où ils
prennent leurs chiffres. Au minis-
tère. on caleule que 250 professeurs
d'éducation physique risquent
d'être touchés à la grandeur du
Québee. On est loin du compte.
On estime Cgalement que peu
d'étudiants quitteront les collèges à
cause des frais exigés après une
série d'échecs. Au contraire. on dit
que cette mesure. comme d'autres
mesures de la réforme telles que les
nouvelles exigences d'admission.
leur envoie un signal clair qu'il faut
fournir des efforts pour réussir dans
Ju vie. l'effort est une valeur qui à
été perdue au fil des années. au
Québec, et qu'il faut revaloriser au-
près des jeunes. Moi. au ministère
de l'Education. j'ai êté scandalisée
de voir des parents signer des péti-
tions afin d'abolir les devoirs à la

A RECONNAISSANCES ESTRIE

L'interurbain Bell

 

maison... ll y a quelque chose qui
ne va pas. Depuis dix ans. le mes-
sage que l'on envoie aux jeunes du
secondaire. c'est qu'il est possible
d'échouer des cours obligatoires en
Secondaire IV et V et d'entrer au
Cégep. quand même. Et on leurre
les jeunes actuellement. Onleur dit
qu'avec un diplôme secondaire à
contenu très variable. entre 130 et
ISO unités. 1b est possible d'entrer
au Cégep et de réussir. Avec la ré-
forme. te message sera clair: désor-
mais. les normes sont plus exigean-
tes, Et il faut faire des efforts pour
rÉUSSIF...»

Questionnée sur la position du
Collège de Sherbrooke qui aurait
préfére une accentuation des ef-
forts d'encadrement des etudiants
en difficulté au lieu de frais de 50 S
par cours. après une série d'échecs.
Mme Robillard exprime son éton-
nement. Ces efforts d'encadrement.
dit-elle. font partie de la mission de
base des collèges. «Fallait-il le met-
tre par écrit?»

La réforme à été déposée à l'As-
semblée nationale. Elle fera l'objet
d'une commission parlementaire.
les 11. 12 et 13 mai. La ministre se
dit ouverte à apporter des modifica-
tions qui tiennent compte du tout
que constitue la réforme. Une fois
les modifications apportées. le pro-
jet reviendra devant l'Assemblée
nationale pour lectures et adoption.
La ministre croit que lu réforme
pourrait étre adoptée avant la fin
de la session parlementaire. en juin.
La réforme s'appliquerait de ma-
nière eraduelie. à compter de sep-
tembre.

Autre texte en A3

 

Pour réserver, veuillez contacter La Chambre de commerce de la

 

 

Hunter: suspension
de 21 matchs (B1)   

 
LA BONNEZ

Le prix
de l’ARC

me Jacqueline
FT. Giard, de
Sherbrooke. a

reçu le prix de FARC
qui vient d'être créé par
l'Association pour la
recherche au collégial à Vocca-
sion de son Se colloque annuel
qui a été tente à Sherbrooke.

JT
11
AN
0

L'exécutif à voulu souligner
l'excellence des initiatives prises
par Mme Giard pour la pro-
motion du dossier de la recher-
che au collégial et reconnaitre
les progrès réalisés par V'asso-
citation sous sa présidence.

Le prix 190$ consiste en un
pastel du peintre Yvan Dage-
nais, bien connu en Fstric.

Le prix de PARC sera de-

cerné chaque année à une per-
sonne avant apporté une con-
tribution exceptionnelle au
développement de la recherche
au collégial.   

 

Le vendredi 7 mai 1993218 hal'Hôtel Delta / Sherbrooke €&

région sherbrookoise au 822-6181
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cn mal de vivre. Au contraire.
«ça fait du bien d'en parler».
soutient Michel Turcotte. dirce-
teur genéral du service d'écoute
icléphonique Secours-Amitie a
Sherbrooke.

«Que ce soit des idées suiel-
daires ou d'autres problèmes.
quand on n'en parle pas. ca nous
envahit. ça prend des propor-
tions chormess. constaite-t-il,

Aussi. au moment d'intervenir
aupres d'une personne en de-
tresse. les bencvoles «écoutemnts-
de Secours-
Amitie mettent
un soin partieu-
lier à question-
ner leur interlo-
culeur.  «As-UU
pensé te sulei-
der? Comment” L
Quand?».  wn-
tent-ils de sa-
voir. «On les in- ?
cite à parler.
eapligue M.
l'urcotte. dans
le but de sorur

vivre. de

 

 

   
Jacinthe Nadeau

ce mal de l'«uxorel-
SCT

I faut dire des le depart que
Secours-Amitié ne se consacre
pas exclusivement à la probléma-
tique du suicide. Fondé en 1972,
par Caritas. il poursuit le double
mandat de diminuer lu taux
croissant de suicide et de briser
l'isolement des gens en offrant
une oreille anonyme et confiden-
ticHe.

Sentiment d'inutilité
Çu reste donc difficile d'estimer.
parmi les 10 000 appels annuels.
combien de demandes d'atdc
proviennent de gens qui ont des
tdées suicidaires. «Dans un poste
d'écoute comme le nôtre. la per-
sonne a tout le loisir d'exprimer
sa détresse intérieure. son mal
de vivre». dit M. Turcotic.
parce qu’elle n'est ni étiquetée.
ui surprotégée.

Car st ecla demeure quasi-im-
possible d'identifier les causes du
suicide (trop variées). les person-
nes suicidaires ont en commun
un sentiment d'inutilité et de
Vide Intérieur profond. méme
quand elles sont entourées de
gens. soutient M. Turcotte. C'est
une souffrance bumaine qui se
développe souvent à la suite
d'une rupture. d'une maladie ou
de la perte d'un etre cher. et qui
perdure.

Le choix...
«Si on donnait le choix à unc
personne suicidaire de mourir où
d'arréter de souffrir. c'est
comme sn on lui demandait de
choisir entre 0.25 $ et 100 $t>
Pourles intervenants. pour l’en-
tourage. il S'agit simplement de
reconnaître celte souffrance et
de prendre le temps de l'écouter.

«De reconnaître toute la va-
leur et la souffrance d'une per-
sonne suicidaire. ça change com-
plètement ses idées concernant
sa Vie ou sa mort. détend-t-il, La
personne suicidaire n'a pas be-
soin de se faire dire: ben voyons
done. va rien là. ça va aller
micux demain...»

Et l'entourage immédiat de la
personne est souvent le mieux
placé pour sentir la peine. pour
donner du temps et de la chaleur
humaine. «Pas besoin de forma-
tion en psychologie!» kince-t-il,

Pour sa part. M. l'urcotte croit
beaucoup en la capacité de prise
en charge de da personne. Ft ca
Vaut aussi pourles jeunes. «Faut
leur faire confiance. phude-t-il,
Malgré leur cote impulsif. ils ont
une extraordinaire capacité à
aller chercher de l’aide. D faut
miser sur leur force plutôt que
de déplorer leur fragilité. De
cette façon. on les incite à expri-
mer leurs souffrances et ça. ca
donne le goût de continuer.»

\
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Prévision à long terme pour Sherbrooke
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Représentant (H/F)
Licu: Sherbrooke et région
Exigences: expérience dans la

vente, auto. bonne présentation
Salaire: à commission
Fonctions: vente de cartes de

membres afin d'obtenir des ra-
bais dans domaine entretien des
résidences.
Commis bar à salade (H/F)
Lieu: Sherbrooke
Exigences: Sec. V minimum, 2

ans expérience dasn cuisines de
restaurant. cours de cuisine un
atout, disponible jouret soir

Salaire: 6.20$/heure
Fonctions: préparation de dif-

férentes salades. mise cn place
du bar à salade, coupe et cuisson
de différents aliments.

Professeur taekwon-do (H/F)
Lieu: Fleurimont
Exigences: | poste ceinture

noire 5e dan. | poste ceinture
noire 2e dan, minimum 2 ans ex-
périence en enseignement

Salaire: à discuter
Fonctions: enseigner taekwon-

do aux enfants et adultes.
Technicien assistance sociale

(H/F)
Code prof: 2331 # 2774712
Lieu: Sherbrooke
Exigences: D.E.C. assistance

sociale ou Bac service social, ex-
périence avec clientèle psychia-
trique un atout

Salaire: 474.83 à 664.95$ selon
convention (pour temps plein).
poste temporaire (6 mois)
16.25h/sem.

Fonctions: agir au niveau des
ressources types familiales et in-
termédiaires (dans un milieu
hospitalier).

Poseur de silencieux (autos)
(H/F)

Lieu: Sherbrooke
Exigences: expérience dans la

pose de silencieux et carte du co-
mité paritaire de l'automobile.
fiable et responsable

Salaire: selon comité paritaire
automobile

Veuillez vous présenter à
votre Centre d’emploi du Ca-
nada afin de consulter ces offres
sur le tableau d'affichage ou tél.
à Info-Centre: 564-5970, 564-
5983. Une initiative de La Tri-
bune en collaboration avec le
centre d’emploi.   
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Le premier «Parachuthon» de Valcourt se tiendra du 14 au 16 mai.

FAITS DIVERS

Bicherons amateurs

pris sur le fait

DRUMMONDVILLE (GP) -
Deux jeunes hommes, âgés respecti-
vement de 19 et de [8 ans, ont été
pris sur le fait. vers 4h hier matin.
alors qu'ils venaient présumément de
couper. à l'aide d'une hache. …un
poteau d'Hydro-Québec, supportant
une ligne à haute tension de 25 000
volts.

 

La police municipale à reçu un
appel anonyme à 3h52, lui indiquant
que des jeunes tournaient autour
d’un poteau électrique endommagé.
rue Marchand. près de l'usine d’Os-
ram-Sylvania.

Arrivés sur les lieux, les policiers
ont constaté rapidement que les
deux jeunes se promenaient dans le

   TI*LA PROMOTION:
§) SE POURSUIT!|   
 

   
[

HrCITT

SAMEDI
GRATUIT?

Placez une petite annonce
3 jours en semaine

et nous la répéterons
GRATUITEMENT

le samedi!*
* Cette oître est en vigueur du 3 mai au 29 mai (dernière parution), s'adresse aux particu-

liers et ne pout être combinée à aucune autre promotion. La facture s'établira au mon-
tant déterminé même s'y à annulation après une ou plusieurs parutions.

Bureau ouvert de 8 h 30 à 16 h 30*
* Avant 16 h 00 pour publication le lendemain

petites annonces seulement)
Lignes téléphoniques ouvertes jusqu'a 19 h 30

(petites annonces pourle surlendemain)

564-0999 

Valcourt s'apprête à
tenir un «Parachuthon»
LJ Diverses activités connexes sont prévues au programme
 

Claude PLANTE Valcourt

ême si je suis atterri sur
« les fesses, j'avais le plein

contrôle!»

Tout commece sera le cas pour
les participants du premier «Para-
chuthon» de Valcourt, la fin de se-
maine du 14 au 16 mai prochain,le
président de l’événement, M. Denis
Leclerc, n'avait plus de mot en tou-
chant terre pour d’écrire l'effet d’un
saut en parachute.

 

Pour mon premier saut, j'ai
presque touché la cible, dit-il, en
constatant sa performance. Denis
Leclerc, personnalité bien connue
dans la région de Valcourt, a fait sa
première descente en parachute.
hier. lors de la conférence de presse
du Parachuthon de Valcourt, sur le
site du Centre école de parachu-
tisme. dans le canton de Valcourt.

Commanditées par des organis-
mes ou des entreprises, environ 25
personnes effectueront leur pre-
mier saut en parachute au-dessus
de Valcourt. Elles pourraient avoir
clies aussi des réactions surprenan-

tes en foulant le sol. Parmiles parti-
cipants, notons la présence des mai-
res de la ville et du canton de
Valcourt, MM. Denis Allaire et
Laurian Gagné.

Ainsi, 1000 $ par saut seront
remis au Comité de promotion in-
dustrielle de Valcourt et région
(CPIVR), pour l'acquisition d’un
motel industriel.
2e événement apres le G-P

Par le fait mème. la région de
Valcourt grouillera d'activités pen-
dant toute la fin de semaine. Après
le Grand Prix de Valcourt, le Para-
chuthon deviendra l’événement le
plus important dansle secteur.

Pour ce faire, la majorité des
organismeset des infrastructures de
la région seront mis à contribution.
Premièrement, le Centre école de
parachutisme de Valcourt, près de
l’aéroport, sera le centre d'intérêt;
toutes les activités s’y dérouleront.
Bien sûr, les participants du Para-
chuthon y atterriront. En plus, des
parachutistes provenant de tous les
coins du Québec prendront part à
une compétition de sauts de préci-
sion. Une bourse de 3000$ est pré-
vue.

L'Aréna de Valcourt sera le
théâtre de plusieurs spectacles.
dont celui du samedi soir avec le
groupe rock-québécois Voxxess et
la troupe de la chanteuse africaine
Lorraine Klaasen.
Commerces en fête

Parallèlement au Parachuthon, la
Chambre de commerce de Valcourt
et région tiendra la première édi-
tion de Commerces en fête. Pour ce
faire, la rue principale de la ville
sera fermée à la circulation auto-
mobile.

Un chapiteau installé au centre
ville servira de lieu d'animation
continue. Pendant la fin de se-
maine, des autobus feront la na-
vette entre le Centre école de para-
chutisme et le centre-ville.

Les activités débuteront dès le
vendredi 14 mai avec, entre autres,
un défilé de mode et un concours
de lipsyne à l’'Aréna. Le lendemain.
il sera possible de visiter le motel
industriel et d’admirer les prouesses
des participants du Parachuthon au
Centre école de parachutisme. Le
16 mai, les gens sont priés d'appor-
ter leurs jumelles pour la Compéti-
tion provinciale de sauts de préci-
sion, toujours au Centre école.

 

secteur en vélo. qu'une hache gisait
sur la pelouse à côté du poteau. pres-
que complètement sectionné. retenu
seulement par les fils reliés aux au-
tres poteaux.

La police ne peut pas expliquer
les raisons de ce geste inconsidéré:
rien n'indique que les jeunes aient
été sous l'influence d'une drogue ou
d'une boisson. Peut-être une ga-
geure. pour savoir lequel attendrait
le coeur du poteau le plus rapide-
ment. laisse tomber un officier de
police. pourrait expliquer ce geste.
qui pourrait avoir eu des conséquen-
ces néfastes pourles bûcherons ama-
teurs. si le poteau était tombé ousi
les fils s'étaient brisés.

Les deux jeunes ont été arrêtés et

libérés après interrogatoire. Ils de-
vront comparaître prochainement en
justice sous l'accusation de méfait
public d’une valeur de moins de 1000
8.

Par ailleurs, Hydro-Québec, avi-
sée par la police, s’est empressée de
mandater une équipe d’urgence sur
les lieux pour changer le poteau
avant la levée du jour.

Feu d'herbe maîtrisé à Ascot

ASCOT (YR) - Grâce à l'inter-
vention rapide des pompiers de Len-
noxville, un feu d'herbe qui menaçait
de dégénérer en feu de forêt a pu
être maîtrisé en moins d'une heure.
L'incident s’est produit sur la pro-

 

AVENIR: suite de UNE

cesse de frapper durement. «Les
Québécois attendent de moi que ju
fasse le maximum pour régler ces
problèmes». a-t-il dit.

M. Bourassa a prudemment
écarté toutes les questions de la
presse. qui voulait savoir s'il dirigera
lui-même les troupes libérales lors
des prochaines élections générales
qui doivent se dérouler au plus tard
en septembre 1994. 11 «voit difficile-
ment» comment le serutin du Qué-
bec pourrait avoir lieu dès cette
année.

«Jai toujours réponduque je dé-
cidais (de mon avenir) mandat par
mandat. année par année. Or. il ar-
rive que l'année (1994) coïncideru
avec la fin du mandat. Je ne vois pas
l'urgence de donner une réponse à
cette question. a dit le premier mi-
nistre.

Le premier ministre. qui com-
mentait pour la première fois devant
la presse le bulletin de santé extré-
mement encourageant qu'il à reçu
lundi du Dr Stephen Rosenberg du
National Health Center de Be-
thesda, au Maryland. s’est naturelle-
ment dit «tres très heureux» de l'évo-
lution de sa maladie.

«Cela à été une période tres diffi-

LA QUOTIDIENNE
614-2652
 

RÉSULTATSLf hoe

ALL) Toes

3 5 10 11 15
20 28 29 32 3
38 4 4 50 60
61 62 64 66 69
 

Prochain tirage 93-05-05

T V A, le réseau destirages
Les modalites d'encaissement de. billets

Gagnants paraissent au verso des billets

En cas de disparité entzc cette liste et la

liste officielle, cette derniere a priorité   
.

cile, mais je me sens tres heureux. a-
t-il dit. J'ai eu beaucoup d’appuis des
Québécois et du reste du Canada.
J'ai été très très heureux de voir le
docteur Rosenberg me dire que
j'étais en excellente santé.»

M. Bourassa croit que la réussite
de son traitement «peut être une
source d'encouragement» pour tous
les citoyens qui se retrouvent dans la
mêmesituation que lui.

«Il ne faut pas porter un juge-
ment en fonction des statistiques», a-
t-il ajouté à ceux qui lui rappelaient
que les chances de succès du traite-
ment paraissaient faibles sur une
base purement statistique.

M. Bourassa était attendu par
quelque 80 députés dans la salle où
la réunion des parlementaires libé-
raux se tient à huis clos. Il a eu droit
à une ovation semblable àcelle reçue
« l'Assemblée nationale quatre heu-
res plus tôt.

L'agent Guay n'ira
pas en appel
 

Magog
 

jettera pas appel de la sus-
pension sans traitement de

trois jours qui lui a été imposée par
le Comité de déontologie policière.

L" agent Sylvain Guay n’inter-

[agent Guay. un membre du
corps policier municipal de Magog.
a Écopé de cette sanction pour
avoir eu recours à une force plus
grande que la force nécessaire lors
d'une arrestation faite le 11 octobre
1990. Un coup porté par le policier
avait alors fracturé le nez d'un sus-
pect.

 

Nous mettonstous
nos espoirs en vous.

$
IA FONDATION CANADIENNI

IUREIN   

priété de Mme M. Nadeau. sur le
chemin Sring, à Ascot.

Un feu d’herbe sur unc terrasse a
vite pris des proportions inquiétantes
vers 14h11 hier, quand il à atteint un
secteur garni de broussailles. juste en
bordure de la forêt.

Les pompiers de Lennoxville ont
reçu l'appel à ce moment-là et à 15h
ils pouvaient regagner leur caserne.
Douze pompiers de Lennoxville ont
répondu à l'appel. sous la direction
de M. Georges Beaulieu, adjoint au
directeur du service des incendies.
Arrêté pour vol dans un bar

SHERBROOKE (YR) - Un indi-

vidu bien connu de la sûreté munici-
pale de Sherbrooke a été arrêté un

Wet Left

NICOL LABBÉ. propriétaire du
Sommet du Golfà Marbleton, va cé-
lébrer le 8 mai prochain son anniver-
saire de naissance. Avecregret, nous
n'avons pas son âge! On devrait le
savoir un peu plustord...

0.

ALAIN TÉTRAULT. ancienne-
ment de La Tribune et Cogeco, fait
maintenant partie de l'équipe de Mi-
Vallon Suziki à titre de co-proprié-
taire et directeur-général. Sa pré-
sence dans le mondede l'automobile
est une première expérience pour
Alain, mais il n'a jamais eu peur des
défis. Alain forme donc une équipe
avec JACQUES LONGPRE et le
notaire YVES GUERIN...

-0-

FRANK CAMERON du Groupe
Investors s'est porté acquéreur d'un
tout nouveau set de bâtons. Oui,
vous l'avez deviner, Frank sera à sur-
veiller de près cette saison au club
longChamp...

-0-

ALAIN GRENIER de Molson-
O'Keefe s’est pointé à la marina du
Lac Memphrémagog tout dernière-
ment dans le but de préparer son bâ-
teau pour la prochaine saison.
Alain, onle sait, est un maniaque de
l'eau et mêmesi son travail l'oblige à
se déplacer à la grandeur du Qué- 

peu avant 6h hier matin, à la suite
d'un vol par effraction au bar La
Rive Gauche, situé au 30 de la rue
Windsor. à Sherbrooke.
Le suspect à été aperçu alors qu'il

quittait le débit de boisson aux envi-
rons de 5h50 et qu'il montait à bord
d'un véhicule. I n'a fallu que quel-
ques minutes avant qu'il ne soit in-
tercepté par des patrouilleurs de la
police de Sherbrooke. Il semble que
le voleur avait particulièrement soif,
puisque plusieurs bouteilles d’alcool
ont été volées dans le bar. Le butin à
été récupéré et. en matinée hier, le
suspect était toujours interrogé par
les enquêteurs chargé de cette af-
faire.

bec, il trouve toujours le temps de
s'arrêter à Magog...

{)-

Depuis que JACQUES LATU-
LIPPE a changé de quart de travail,
son épouse BRIGITTE HURDLE
est mieux de le surveiller. H ne s'est
pas géné pour faire des avances à
une certaine NATHALIE. Attention
Jacques, tout se sait…

-0-

Le propriétaire-professionnel du
club de golf Waterville, ANDRE
MAITAIS, ne pouvait plus garder
son secret dans le cadre desfêtes du
90e anniversaire de fondation du
club Waterville, André m'a confirmé
queles golfeurs qui fouleront les al-
lées du club Waterville a compter du
dimanche 9 mai se verront remettre
tot coupon qui les rendront éligibles
au tirage d'un vovage de golf pour
quatre personnes en Floride à Uau-
tomne, et ce pour une semaine. Le
quatuor de golfeurs va demeurer au
Shore Walk Village deSarasota pour
une semaine. ANDRE MALTAISà
révélé que cette promotion fut possi-
ble grâce à lu participation de Sport-
Vac, une firme que dirige entre-autre
ANDRE DESCOTEAUX., et aussi
la participation de Duro-Vitres du
proprio et puissant golfeur droitier
EMILE LAPOINTE...
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Réforme des cégeps

 

Gilles FISETTE Sherbrooke
 

ui accusent une série
‘échecs ainsi que la réduc-

tion du nombre de cours de philo-
sophie et d'éducation physique
ont monopolisé l'attention alors
qu’ils sont des éléments peu im-
portants de la réforme de l'ensei-
gnement collégial, a déclaré la
ministre de l'Enseignement supé-
rieur, de la Science et de I'Educa-
tion, Lucienne Robillard.
Venue à Sherbrooke, hier, à

titre de ministre de l'Education
afin de voir ce qui se vit sur le ter-
rain, dans les écoles du primaire et
du secondaire, c'est son chapeau
de ministre de l’Enseignement su-
périeur qu'elle à dû surtout porter
devantles médias.

Et avec plaisir. a-t-elle souligné
en faisant ressortir que la réforme
a été critiquée, finalement. sur des
éléments mineurs alors que l’una-
nimité semble se faire autour des
éléments majeurs. Aussi, dit-elle,
elle est très «satisfaite» de ce
u’elle a lu ou entendu depuis le

dépôt de la réforme, au début du
mois.

Les éléments importants de
cette réforme sont l'accroissement
des responsabilités académiques
des collèges, l'obligation pour les
cours de refléter les programmes,
une évaluation plus rigoureuse, le
rehaussement des exigences d’ad-
mission, un accueil et un encadre-

L es frais imposés aux collégiens

 
Tout le monde est d'accord
sur les éléments importants,
soutient Lucienne Robillard

Teep:,.. La Code Poulin

La ministre de l’Enseignementsupérieur, de lo Science et de iEducation, Lu-
cienne Robillard, a rencontré la presse en compagnie du député de Sherbrooke,
André J). Hamel.

ment plus précis des nouveaux
étudiants, la revalorisation du di-
plome, la promotion de la forma-
tion technique. une
uniformisation de l'enseignement
à travers les collèges, etc.

Stratégie voulue
«La réforme commence par le

collégial. Il s’agit d'une stratégie
claire et voulue. Le collégial est
coincé entre deux autres ordres
d'enseignement, l’université et les
niveaux primaire ct secondaire...
Lorsque la réforme sera adoptée,
avant le 23 juin, je serai prête à
m'’attaquer au secondaire et au
primaire». précise la ministre en
disant que la réforme du collégial
entraînera: par elle-même des
améliorations au secondaire et à
l’université.

«J'aurais pu choisir la commis-
sion d’enquête. Un espèce de
Rapport Parent Il. Il aurait failu
six ou sept ans de réflexions avant
que le gouvernement puisse agir.
J'ai préféré les actions à court
terme.»

Sclon la ministre. tout sera mis
en oeuvre afin de redonner aux
enfants le goût d'apprendre et de
fournirles efforts nécessaires.

«Le message est clair: lâchez
pas. Et il s'adresse aux enfants.
aux professeurs et aux parents. 11
va falloir que le message passe...
ce message devra aussi être véhi-
culé par tous les leaders. Par les
médias aussi!». a conclu la minis-
tre.  
 

Des militaires estriens partent
aujourd’hui pour la Bosnie
 

Sherbrooke
 

taires estriens des Sherbrooke
Hussars. des Fusilliers de

Sherbrooke et de la 52e Compagnie
médicale s'envolent aujourd'hui
pour la Bosnic-Herzégovine.

P rès d’une cinquantaine de mili-

En relève

Ces militaires font partie du
contingent de transition qui pren-
dra la relève du Royal Canadian
Regiment enposte là-bas depuis six
mois. Une fois rendus sur place. ils
poursuivront le travail effectué de-
puis un an par les Casques bleus
des Nations unies.

La plupart d'entre eux sont des
membres des forces de réserve qui
s’entraînent depuis janvier dernier
en vue de cette mission.

Au nombre du contingent, on
retrouve trois membres de la 52e
Compagnie médicale de Sher-
brooke. 11 s’agit du caporal Pierre
DesRosiers. de Sherbrooke. du sol-
dat Bruno Bouffard, de Saint-Elie
d’Orford. et du caporal Stéphane
Lacroix, de Sherbrooke.

Pour six mois

Tous ces militaires seront en
poste dans les régions de Sarajevo
et ‘de Srebrenica. Leur mission,
d'une durée de six mois. pourrait
Être prolongée selon les besoins et
la tournure des événements en ex-
Yougoslavie.

Projet d'immeuble coin Prospect et Québec

Des citoyens s'opposent à la
démolition de la demeure
 

Sherbrooke (DD)
 

n groupe de citoyens du dis-
U trict du Vieux-Nord fait ac-

tuellement circuler une
pétition contre la démolition d'une
demeure située à l'angle des rues
Prospect et Québec, en vue d'un
projet d'immeuble de 29 logements,
et tient une soirée d'information
demain à 19 h 30 au Club soctal.

A l'encontre
Selon eux, un tel projet va à

l'encontre de la vocation et du ca-
ractère patrimonial du quartier.

«le caractère multi-familial du
uartier ne justifie pas la construe-

tion à cet endroit d'un immeuble de
29 logements qui ne respecte pas
cette volonté concertée d'en préser-
ver le patrimoine architectural par-
ticulier et la qualité de vie», fait
valoir Denis Poirier.

Le juge Thomas Toth, de la
Cour supérieure. à ordonné la se-
maine dernière à la Ville de Sher-
brooke d'émettre dans les 30 jours
un permis de construction pour ce

projet, alléguant que le refus initial
de la municipalité était basé sur un
ancien règlement de zonage impré-
cis et ambigu.

Deux hommes d'affaires de
Sherbrooke. Fabrice Barré et Ray-
nald Fauteux. se proposent d'inves-
tir de 1,6 à 1,8 million $ pourériger
un immeuble résidentiel de trois à
quatre étages.

La Ville de Sherbrooke n'a pas
encore décidé si elle ira oui ou non
ent appel de ce jugement.

«Nosservices juridiques sont en
train d'étudier lc jugement». indi-
que le maire Paul Gervais, qui s'at-
tend à une recommandation d'ici
quelques jours.

 

Le 29 mai à 19 h
au centre de l'activité

physique (CAP) Cégep de
Sherbrooke
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La Ville cherche à réduire les
coûts de la collecte sélective
[I |! n’est pas question d'abandonnerle service, affirme avec fermeté Jacques Jubinville
 

Denis DUFRESNE Sherbrooke
 

différents scénarios pour ré-
duire les coûts de la collecte sé-

lective, dont la séparation desfibres
et des autres matières au niveau du
tri - et non de la collecte comme
c'est le cas en ce moment- ainsi que
la réduction de la fréquence du ser-
vice.

Mais il n'est pas question
d'abandonner les opérations, mal-
gré un coût de 225 $ la tonne métri-
que. affirme le président du comité
de valorisation en environnement.
Jacques Jubinville.

L a Ville de Sherbrooke envisage

«Ce débat-là on l'a déjà eu au
niveau du conseil municipal. La col-
lecte sélective en ce qui nous con-
cerne est là pour rester, il y a un
coût à payer pour l'environnement
et ça s'inscrit dans l'approche
avant-gardiste de la Ville de Sher-
brooke en environnement». dit M.
Jubinville, au lendemain de l’aver-
tissement lancé par Collecte sélec-
tive Québec. qui estime que les
citoyens vont remettre ce service
question en raison des coûtsélevés,
surtout que cela permet de réduire
d'à peine 10 pour cent le volume du
sac vert.

Collecte sélective Québec sub-
ventionne les municipalités grâce à

des contributions volontaires des
entreprises.

Selon l'organisme il en coûte ac-
tuellement en moyenne au Québec
entre 175 et 200 $ pourrecycler une
tonne métrique de matières, contre
de 20 à 40 $ pour l’enfouissement.

225 $ la tonne métrique

A Sherbrooke. ce coût atteint
225 $ la tonne métrique pourla col-
lecte. le transport et le tri des ma-
tières. contre 25$ la tonne
métrique pour l'enfouissement.

Il ue d'un budget annuel de
776 000 $, qui revient à un coût de
20 $ par famille.

«Le coût n'a pas changé, on le
connaissait avant la collecte sélec-
tive, tout le monde avait cette infor-
mation-lä», signale M. Jubinville.

Ce dernier précise que la Ville
pourrait décider que la séparation
des fibres des autres matières
vouées au recyclage se fasse non
paslors de la collecte en bordure de
rue. mais plutôt lors du tri, ce qui
permettrait de sauver du temps et
de l'argent.

«De plus, de façon générale les
bacs verts sont apportés en bordure
de rue en moyenne une fois aux
deux semaines. Si on réduisait la
fréquence (actuellement hebdoma-
daire). ça diminuerait les coûts».
explique M. Jubinville.

 
JacquesJubinville

Selon les prévisions de la divi-
sion environnement, près de 4000
tonnes de matières (papier, carton,
verre, plastique et métal) seront ré-
cupérées cette année.

Et de l'avis de Jacques Jubin-
ville, le pourcentage de matières ré-
cupérées à Sherbrooke est plus

élevé que la moyenne québécoise.
soit de 15 pour cent, contre 11 pour
cent.

«On estime à au moins 15 pour
cent la quantité de matières récupé-
rées, ça veut dire que Sherbrooke
va chercher 50 pour cent de plus
qu'ailleurs», déclare M. Jubinville.

Près de 70 pour cent des citoyens
de Sherbrooke et Lennoxville parti-
cipent à la collecte sélective.

Georges Emond, chef de la divi-
sion Environnement à la Ville. rap-
pelle pour sa part que
l'implantation de la collecte méca-
nisée des ordures ménagères. en
mai 1992, doit permettre à la Ville
d'économiser | million $ par année
et de payer en quelque sorte pour la
collecte sélective.

Le président du comité de valori-
sation en environnement rejette par
ailleurs la solution proposée par
Collecte sélective Québec pour ré-
duire les coûts, à savoir que les en-
trepreneurs chargés de la collecte
soient dorénavant payés selon les
quantités de matières recueillies,
plutôt que d'après le nombre de
bacs.

«Je ne crois pas à la formule de
paver les entrepreneurs en fonction
des matières qu'ils récupèrent, on
n'a pas à leur donner une responsa-
bilité qui relève de la Ville. comme
la sensibilisation des citoyens»,
lance M. Jubinville.

L'Université adopte un nouveau logo
LI L'ancien sigle identifiait l'institution sherbrookoise depuis 20 ans
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de Sherbrooke depuis 20 ans a
L : logo identifiant l’Université

fait peau neuve hier, 4 mai, le

jour même du 39e anniversaire de
fondation de l’établissement.

Pour les yeux non avertis, le
changement ne paraît presque pas.
«C’est une évolution et non une ré-
volution», a concédé le recteur
Aldée Cabana. dans l’une de ses

dernières conférences de presse
avant de céder le place à Pierre
Reid.

De fait, la modification, qui est
le fruit d’une longue réflexion et
d’une consultation échelonnées sur
près de trois ans et qui s'inscrit dans

 

un processus de révision de la si-
gnalisation sur le campus, est mi-
neure. Le «S» est maintenu, mais
dans un nouveau découpage. de
même que la couleur verte. Ce qui
ressort surtout, c’est l'appellation
«Sherbrooke». dont le caractère a
été davantage grossi, afin de bien
faire sentir le territoire d'apparte-
nance de l'Université de Sher-
brooke.
Le recteur a en outre fait remar-

quer que la reproduction de cette
nouvelle signature institutionnelle
sera facilitée et moins coûteuse, en
raison du dégagement des compo-
santes du «S»et de la disparition de
la ligne jaune autour de cette lettre.
Cependant. ce n'est que progressi-
vement que la nouvelle version fera
son apparition sur lu papeterie,
boutonnières et autres articles: on
va d’abord épuiser le vieux stock.
En outre, l'Université a profité

de cette opération pour se doter
d'un programme d'identification vi-
suelle expliquant les différentes rè-
gles graphiques à utiliser en matière
de reproduction du nouveausigle.

Nouveaux doyens
Par ailleurs, le Conseil d’adminis-

tration de l'Université de Sher-
brooke a procédé à la nomination
de trois doyens pourles facultés des
Sciences appliquées, de l'Éducation
et des Sciences. Il s’agit respective-
ment de Yves Van Hoenacker,
Mario Laforest et Pierre Yves
Leduc. Dans les deux premiers cas,
il s'agit d'un nouveau mandat. qui
s’échelonnera jusqu’au 31 mai 1997,
alors que M. Leduc renouvelle un
second terme de quatre ans. qui
prendra fin le 9 juin 1997.

Téléphoto por Claude Poulin

La secrétaire générale de l'Université de
Sherbrooke, Danièle Codère,et le rec-
teur Aldée Cabana, étaient du nombre
hier, lors du dévoilement de la nouvelle
signature institutionnelle de l'établisse-
ment
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employés cols blancs de la
Ville de Sherbrooke et l'admi-

nistration municipale sont en dé-
saccord sur la durée de la
prochaine convention collective de
travail.

Le syndicat veut une entente de
deux ans (pour 1993 et 1994) et de-
mande que le nouveau plan d’éva-
luation des emplois soit discuté
séparément de la convention col-
lective.

L ¢ syndicat représentant les 265

 
La Ville maintient de son côté sa

position pour une convention col-
lective de trois ans, «comme on Ia
obtenu des policiers et des cols
bleus». à indiqué hier au sortir
d'une séance du comité exécutif le
maire de Sherbrooke. Paul Ger-
vais.

Elle souhaite aussi négocier le
plan d'évaluation des emplois en
même temps que le contenu de la
convention.

M. Gervais refuse toutefois de
discuter plus avant des pourparlers
entre les deux parties.
De son côté, le syndicat a convo-

Le syndicat des cols blancs insiste pour
limiter la durée du contrat à deux ans

qué une assemblée générale des
membres pour le 19 mai.
«On est pas d'accord avec ça».

dit le conseiller technique de la Fé-
dération indépendante des syndi-
cats affiliés, Jean-Louis Gendron,
au sujet des demandes de la Ville.
«Ce qu'on propose à la Ville

c'est de régler la convention pour
les deux prochaines années. on ré-
duit nos demandes au plus strict
minimum, (...) et on dit après ac-
ceptation de la convention de deux
ans consacrons nos efforts aux mo-
difications du plan d'évaluation des
emplois», explique-t-il.

Les employés cols blancs, sans
contrat de travail depuis décembre
1992. demandent des augmenta-
tions salariales de deux pour cent
(rétroactivement au ler janvier
dernier). de deux pour cent au ler
janvier 1994 et de 1.5 pour cent au
ler septembre 1994,
M. Gendron précise que le syn-

dicat ne veut pas d’une convention
de trois ans parce que «dans le
contexte économique actuel c'est
inquiétant.»
De plus. dit-il. «les conséquen-

ces du plan d'évaluation des em-
plois on ne les connaît pas».   

22e BUFFET DES NATIONS DU SERVICE D'AIDE AUX NÉO-CANADIENS
METSDE40 PAYS

à partir du 5 mai,

entre 9 h et 16 h du lundi au vendredi

Billets en vente au

535, rue Short

LaTribune
D'AIDE

RENSEIGNEMENTS:

966-5373 CANADIENS CHLT63AM
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La séance du conseil de Piopolis entraîne une empoignade
[I Les sympathisants du maire et ceux du comité de citoyenss'affrontent
 

Gilles FISETTE
Deux citoyens en sont pratique-

ment venus au coup, lundi soir,
après une pluie d'injures, forçant le

maire de Piopolis, Gilles Vachon, à
ajourner l'assemblée régulière du
conseil municipal.

Piopolis
 

 |

  

Detels incidents ne sont pas inu-
sités à Piopolis. Cette municipalité
est littéralement scindée en deux.

 

*Bicyclette SPECIALIZED CROSSROAD CRUZ
21 vitesses STI (blanc 1992)
Rég. 439,95 S 95
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“Casque SPECIALIZED
Modèle SUB 6
Rég. 109.95 S

69”
‘Jusqu'à épuisement des stocks

SPINNAKER
rue du Lac, MAGOG (derrière Mike s) 843-5212

HEEOvert7jours / Réparation - Location

*Bicyclette CCM PROCYCLE H400
Rég. 269,95 5 95

Solde

“Ordinateur CATEYE VECTRA
Modèle CC-7000
Rég. 41.958

 

 

Elle est divisée entre les partisans du
maire et les sympathisants du comité
de loisirs et du comité de citoyens,
réunis en fait en un seul groupe que
l’on peut identifier à la conseillère.
Charlotte Thivierge.

Lundi soir, comme il est égale-
ment courant au conseil municipal
de Piopolis, les débats se sont sou-
vent déroulés dans un climat de ten-
sion où s'affrontent, à tout propos,
le maître et la conseillère Thivierge
qui ne craint également pas de brus-
querses autres collègues. Mais Mme
Thivierge avait déjà quitté la salle
lorsquela situation a dégénéré.

Les incidents se sont déroulés
alors que le conseil abordait les der-
niers dossiers avant la période de
questions. Il cherchait à régler la
question des frais à exiger du comité
de citoyens pour l’utilisation de la
photocopieuse de la municipalité.
Uncitoyen a crié au maire de laisser
parler un conseiller désireux d'ap-
porter une supgestion. Un autre ci-
toyen a immédiatement bondi de
son siège et ordonné à l’autre de la
boucler. Les injures ont fusé. L'un a
pris l'autre au collet et l’a menacé de
le cogner. Un troisième est inter-
venu et a séparéles belligérants.

Le maire a alors annoncé l’ajour-
nement de la rencontre. La réunion
se poursuivra le lundi 10 mai, à
compter de 19h30.

[1 n'en fallait pas plus pour que
quelques personnes présentes dans
la salle interpellent le maire et lui
reprochent d'ajourner de peur d'en
arriver à la période de questions.
Les questions. ont-ils annoncé, por-
teront bien sûr sur le litige entre la
municipalité et le comité des loisirs.
La municipalité a enlevé au comité
la gestion des équipements de loi-
sirs. La question est entre les mains
de la justice. Elle devra être tran-

 

Sans fil à balayage
Balaie automatiquement 10 canaux
pour trouver le signal le plus clair.
Réducteur de bruit, clavier sur la
base et interphone 2 voies. 43-8303

       

 

rabais
$ ;

Répondeur
12995 Modèle à cassette simple. Fonction d'enre-

a + gistrement deson 43-8003

Chaîne stéréo compacte était 199.95
   

 

   

    

  
   

Tuner AM/FM. lecteur laser, magnétophone,
Correcteur et enceintes. 13-9199

“io 19922
Ecoulement 43-8303

rabais 20 5995

  

  

Sans fil a 10 canaux
Memoire de 10 numéros. Sound
Commander. Téléappel de la base au
combiné. 43-8306

rabais50 9992

 
Repondeur :
numérique ratiais
Annonce sur puce et messa- 50
ges sur microcassette, An-
noncede l'heure et date des 8995

30:85messages. 43-8920/1

 

Magnétoscope2 têtes
Télécommandeà 25 touches et programma-
tion sur écran. 16-527

rabais60 23922
Télécommande
Pour remplacerles télécom-
mandes brisées. 15-1904

rabais10 3go0 Walkie-talkie
SRG a 1 canal parfait pourles ;
jeunes. 21-1612

1998 Poste SRG
40 canaux, limiteur de bruitetfiltres cérami-
ques contre les interférences 21-1552

rabais 69
$30 90

Réveil de voyage

“0262?
63-8214

 
  

Lecteur
portatif

Avec accentuation des graves. arrêt automa-
tique et casque d'écoute. 14-9218

“0292°
Paquet de 5

  
Multimétre de noche  cassettes Gamme et polarité automatiques. 22-171

ACHAT95 rabais 995

$10 30.95
44-99 

 

MEMOREX

Cassette 8 mm
rabais 99
20%

Ses

Antivol d’auto
Avec téléavertisseur a portée de
3.2 kilometres 49-796

+ "514992
DIVISION@INTERTANCANADALTÉE

bleLYLEet
 
 

44-8610   
 

DEMANDEZ LA VOTRE!
Magasinez plus facilement
avec une carte Radio Shacx
Dernandez-la dans les maga-
Sins et detailants participants
Radio Shack MasterCard «
Visa acceptées

 

La ValeurSûreenÉlectroniqueauCanada”

Le magasin ou détaillant Radio Shack le plus proche est dans les pages blanches 3360
’

 

   

travail modulaire 26-5043

TE 995

   

Excellent simulateur de
baseball pour votre ordi-
nateur. 25-8562

 

Faxmodem interne
Télécopiez des documents sans avoir à les
imprimer d'abord. 25-8866

rabais

$70

Alimentation
double

 

IES A PLEINES POCHES!
  

Poste de

Tony La Russa
hasehall

ACHAT
SPECIAL

4995
Liste 129.75

995
16993

 

Banque de données
Mémoire de 2 K. Pour noms,
numéros de téléphone. etc
Horloge. 65-948

"abals 1799

Il y a une multitude de
spéciaux non annoncés
dans chaque magasin.
Passez voir votre magasin
ou détaillant Radio Shack
le plus proche.  
 

Piles/bandes/CD/accessoires non fournis sauf mention con
‘rate Radio Shack rejette toute responsabilite relative aux
Erreurs photographiques où typographiques Sauf pour les
articles en écoulement, une Commandedifférée sera accor
der srun article est épuisé au moment du solde Nous indi
Quandes pry de detail iéels sans les tases applicables

Expire le 31 mai 1993
 

chée parlu Cour supérieure.
Le maire Gilles Vachon prend le

tout avec un grain de sel. «La soirée
était relativement calme par rapport
à ce que nous avons déjà vécu..», u-
t-il déclaré.

Le probleme, estime-t-il, vient
surtout de deux personnes, de Char-
lotte Thivierge, «à 90 pour cent». ct #8
de l'ex-maire, Jacques Verreault.
l'un des deux chamailleurs de lundi
soir. «a 10 pour cent». Ces deux ad-
versaires qui rêvent d'être maire a la
place du maire feraient tout en leur
pouvoir pourentraver les actions de
l’actuel premier citoyen de Piopotis.
Derrière Mme Thivierge et M. Ver-
reault, il y aurait environ 50 des 365
résidents de Piopolis, évalue M. Va-
chon.

Le maire dit ne pas craindre une
escalade de la violence. Lui qui a
déjà vu un citoyen vouloir l'écraser
avec son camion. estime que chacun
est trop conscient des conséquences
que pourrait avoir un geste fâcheux.

Il! déclare vouloir durcir la disci-
pline au conseil. H entend faire ap-
pliquer le règlement rendant passi-
bles d'amendes les perturbateursdes
assemblées publiques.

Pourle reste, il affirme sa volonté
de demeurer en selle tant qu’il y
aura du «grabuge» à Piopolis,
Deson côté. Mme Thivierge a re-

fusé de commenter les événements.
Ils se sont produits en son absence.
Elle a quitté. dit-elle, parce qu’elle
s'opposait à l'enregistrement des dé-
bats par le maire. Elle à toutefois
déclaré: «Nous en sommeslà, à Pio-
polis. car le maire {ait sa justice. ll
est normal que le monde se ré-
veille. Je ne crois pas que la situa-
tion empire au point où les gens se
frapperont carle seul qui manque de
suvoir-vivre à  Piopolis, c'est le
maire. C'est le seul responsable de
la situation».

Revirement
Les piquets
de grève
relevés à la
Coop des
Bois-Francs
Pierre MAILHOT

 

Victoriaville
 

la surprise générale. le conflit
A a la Coop des Bois-Francs. à

Victoriaville, qui devait se ré-
gler à 16h hier par la signature de
l'entente de principe et du proto-
cole d'entente, à repris de plus belle
en fin de journée.

Ainsi. hier à 19h, les 61 employés
syndiqués. affiliés à la CSD. qui de-
vraient graduellement réintégrer
leur travail aujourd’hui ont repris
leur place sur la ligne de piquetage
en attendant le dénouement de
l'impasse créée parles dirigeants de
l'entreprise.

«Une heure avant la signature
des documents. les dirigeants de la
CO-OP som arrivés avec une lettre
d'entente concernant les mouve-
ments de main-d'oeuvre à la meu-
nerie. Cette entente est un fait nou-
veau dans ce dossier et nous l'avons
immédiatement rejetée». a déclaré
le conseiller technique Jocelyn La-
voie de la CSD.

Ce nouveau fait dans ce conflit
ébranle quelque peu la décision des
employés, qui, le 29 avril dernier.
ont voté. dans une proportion de 52
pour cent, pourle retour au travail.
Cinquante-neuf des 61 syndiqués
avaient pris part au vote.

Grève

M. Tavoie soutient toutefois que
ce nouvel élément ne pertubera pas
les ententes convenues entre les
parties touchant l'horaire de travail
à la meunerie. le travail des contre-
maitres et contremaitres-adjoints au
garage. les salariés à tempspartiel à
la quincaillerie, le rappel au travail
des employés de bureau et le do-
maine salarial.

A ee dernier chapitre. M. Lavoie
u indiqué que les employés rece-
vront pour la première année du
nouveau contrat de trois ans un
montant forfétaire de 300 $, une
augmentation de O11 $ l'heure et
une somme forfétaire de 250 $ à
compter de février 1994 et, finale-
mente Une augmentation de 0,40
$lheure en février 1995.

 

 

AVIS DE CORRECTION
L'erreur suivante s'est glissée
dans le catalogue 1993.

Page 128:

(42-9447-4) planche, molleton et
housse.
Le texte indique: planche, molle-
ton et housse.

Il doit indiquer: molleton et
housse pour planche (cette der-
nière n'est pas comprise).

Nous regretonstout inconvénient

que ceci peut vous causer.

IvIR——
SN   

 

 

—
{L
A
a

ef
PT

w
y

PN
PA

—
PN

re
e
t

r
m
4
P
m



d le K
dirée
port
sd

vient
‘har-
» CU go

ault.
undi
« ad-
ala §

leur
1s de
olis.
Ver-
365

une
ui a
aser
acun
nces À

lisci-
 ap-
assi-
; des

onté
ily

a re-
ents.

nce.
elle
; dé-
fois
Pio-
ce. ll

ré-
Itua-
1S se
e de

ce de

ville

nflit
s. à
 Té-
e de
oto-
elle

oyés
| de-
grer
pris
tage
de

s de

ture
le la
tre

uve-
neu-
nou-
vons
laré
La-

nflit
| des
nier.
e 52
vail.
qués

que
pas
les

wail
nre-
S au
icl a
wail
do-

voic
ece-
du
un

une
cel

$ à
ale-
0,40

 

Va- § |

 

 

Le Tribune, Sherbrooke, mercredi 5 mai 1993 AS

| Le geste de Métro affectera le climat de travail
[I C'est l'opinion du co- propriétaire du marché IGA du centre commercial Jean-Coutu, Gil
 

Gilles DALLAIRE Mogog
 

à guerre des heures d'ouverture
déclarée par Métro-Richelieu
immédiatement après l'achat

des deux marchés d'alimentation
que Mme Marilyn Choquette ex-
ploitait à Magogpourrait avoir des
effets néfastes sur le climat de tra-
vail dans ces marchés et les autres
marchés à grande surface et même
s'avérer désastreuse pour des dé-
panneurs.

Telle est l'opinion de M. Gilles
Roy, un des deux propriétaires du
marché IGA Couture et Roy qui a
ouvert ses portes au centre com-
mercial Jean-Coutu. il y a trois ans.

«Si nous avions voulu ouvrir
notre marché durant les mémes  

 

 

Gilles Roy

La Ville achéte le terrain coin Principale et St-Patrice

’ °

Magog reussit
un coup double
 

Gilles DALLAIRE Magog
 

n achetant au coût de
118 000 $ un terrain situé
au coin de la rue Principale

Ouest et de la rue Saint-Patrice
Ouest, la Ville de Magog fera un
coup double.

Elle pourra réaménager cette
intersection particulièrement dan-
gereuse parce que. qu’on fasse
route en direction ouest ou en di-
rection est sur la rue Principale
Ouest, ou qu’on circule en direction
ouest sur la rue Saint-Patrice
Ouest, on n’y voit pas grand-chose.

Elle pourra aussi améliorer
quelque peul'apparence de son en-
trée ouest en faisant disparaître un
des trois immeubles décrépits qui la
gâtent.

La transaction, entérinée lundi
par le conseil de ville. mettra égale-
ment un terme définitif à un litige.
en veilleuse depuis un an, il est vrai,
opposantla Ville au propriétaire du
terrain, M. Jean Lacaille, qui avait
demandé l'autorisation de rénover
le restaurant, fermé au début de la
décennie, qu'’abritait l’immeuble

ÉTANG DE6

TRUITES
MOUCHETÉES
de 3/4 à 2-1/2 lb

BIENVENUE
Seulement sur

rendéz-vous

 

TELEPHONE

(819) 822-2337
(819) 849-4816

Au mêmeendroit que la
Fraisière L.G. Bégin

STANHOPE ;    

=

  

LE DERMESTE
DU LARD
 

Vous avez vu cet
insecte et voulez

l’exterminer.
Faites appel à
nos experts!

(A. 24 heures 4

EXTERMINATION

   
918, rue McManamy

Sherbrooke
(819) 569-2847

Télec.: (819) 563-4123
ARTA

 
  

    

o
M
E
E

construit sur le terrain mais se
l’était vue refuser.

Plutôt que de recourir à un em-
prunt. la Ville puisera les 118 000 $
que lui coûtera le terrain à même
ses surplus accumulés, se dispen-
sant, de ce fait, de l’obligation de
demander aux résidants du secteur,
et à tous ses résidants en cas de
refus de leur part. la permission
d'empruntercette somme.

La transaction rendra aussi pos-
sible la réouverture prochaine de la
brasserie L'Escale dont M. Lacaisse
s’est porté acquéreur récemmentet
qu’il projette de transformeren piz-
zéria.

 

NOMINATION

+

 

  

 

   
Pierre Roy

Conseiller aux ventes

La direction de Beaucage
Chevrolet est heureuse de
compter parmi son équipe de
ventes M. Pierre Roy.
Possédant une vaste expérience
dans le domaine de l'automobile,
M. Roy vous assure d'un service
professionnel pour l'achat de
votre prochain véhicule. 1 invite
donc clients et amis à venir le
rencontrer.

CHEVROLET Geo OLDSMOBILE CADILLAC LTÉE

4339, boul. Bourque, Rock Forest,
823-4343 53806  
 

heures que les dépanneurs. nous
l’aurions fait à ce moment-là. Nous
ne l'avons pas fait parce que nous
avons voulu créer un climat de tra-
vail agréable et pour eux et pour
nous et parce que nous savons que,
s’il faut consacrer des heures au tra-
vail, il faut aussi en garder pour la
vie familiale et la vie sociale, qu'on
soit patron ou qu'on soit employé».
a-t-il souligné.

Il ne s’est pas dit convaincu par
le motif que le directeur général des
deux marchés acquis par Métro-Ri-
chelieu. M. Jacques Saint-Pierre. à
invoqué pour justifier la prolonga-
tion des heures d'ouverture.

«M. Saint-Pierre prétend que
Métro-Richelieu n’a fait que répon-
dre à la demande de sa Jrn
y à trois ans que ma Pire.
Mme Lyne Couture. et moi avons

 

ouvert notre marché. Nous sommes
très près de nosclients. Jamaisit n’y
en a cu un qui nous a demandé
d'ouvrir notre marché de Sha 2l h
sept jours par semaine», a ajoute
M. Roy qui doute que Métro-Ri-
chelieu ait reçu des milliers de de-
mandes en ce sens entre l'achat et
la prise de possession du marché du
centre-ville et de celui du centre
commercial Les Galeries Orford.

; Répétant que ce n'est pas de
gaieté de coeur mais parce que Mé-
tro-Richetieu leur force la main que
sa partenaire et lui prolongent les
heures d'ouverture de leur marché.
il a avoué craindre que le geste de
Métro-Richelieu ne cause un tort
énorme à des dépanneurs.

«11 y avait une clientèle pourles
marchés d'alimentation à grande
surface et une clientèle pourles dé-
panneurs. En changeant les règles
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Photo La Tribune par Gilles Dallaire

Lo Ville de Magog prendra prochainement possession dece terrain situé au coin de
lu rue Principale Ouestet de lu rue Saint-Patrice Ouest que M. Jean Lacaille a ac-
cepté de lui vendre au prix de 118 000 $. La transaction rendra possibles le réamé-
nagementdecette intersection particulièrement dangereuse.

Pneus

S4S
Bande de roulement toutes

saisons, gage d'achat
: économique À

*alignement
eantirouille

* suspension
*freins

* silencieux

Renseignez-vous sur nos nombreux spéciaux
 

SERVICE DE PNEUS
COMEAU inc.

 

Filiale des Boutiques Clement

ooh

 133, rue Angus Sud,

East Angus,

(819) 832-3928

 

es Roy
du jeu, Métro-Richelieu porte aux
dépanneurs un coup bas que je
n'approuve pas et dont quelques-
uns risquent de ne pas se relever», à

deplore M. Ros.

 

ACHE “POT
SUPER VENTE

20% à 70%

 

 

ACCESSOIRES
DE

SALLES DE BAIN

 

   

 

rideaux de douche
serviettes Ç
accessoires de comptoir
tapis
supports à serviettes
cadres

  

 
La place du cadeau 

  

"AubergeOrford_

 

Relais gourmand
(cuisine régionale)

vous présente sa grande table

LA TABLE DE L'AUBERGE ORFORD

MENU FESTIVAL 1993

Nos entrées
Potage du moment et sa garniture

Nage d’escargots au beurre de ciboulette aillé
Marinière de poissons parfumée d'algues

Salade composée au vinaigre balsamique
Cerceau de fromagebrie cressonière

Sauté mielleux de champignons en verdure

Moules grillées au beurre d'aromates
Tartare de pétoncles et saumon mariné au fenouil
Rillette de sangliertiède à la vapeur d'estragon

Plats de résistance

Pavé de saumon au «Noilly Pratt» et sa confiture de
poireaux

Filet de doré, croustillantes galettes de riz aux poivrons
doux

Noisette d'agneau à la marinade de moutarde d'érable
Magret de canard gavéàl'ail des bois

Mignon de boeuf aux petits lardons de Porto
L'émincé de cerf aux champignons sauvages

La poëllée de crevettes au gingembre et pignons
Les crustacés «Gourmands»grillés aux herbes

Suprême de poulet de grain au thaicury

Entrecôte à la moutarde perlée

Menu dégustation
Le menu sera composésuivantles arrivages du marchéet

comprendra six services et café.

Les fromages:

Le croustillant St-Benoit du Lac
Le chèvre tiède, chapelure de noisettes

Le panaché de fromage, et son pain de sésame et pavot.

Notre carte des desserts

Terrine au chocolat Valrohna
Charlotte aux poires saucefraises et gingembre

Soupière de fruits frais rafraîchie au Kirch

Tarte aux fruits marinés
Panaché de sorbets à l'émulsion de thé

Gâteau mousse aux pistaches

Réservez maintenant

pour la Fête des Mères
843-9361

Vos hôtes:
Marc Brien et Alain Roberge

20, rue Merry Sud, Magog      



y
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La Couronne accepte l'acquittement d'Alain Labonté

Pas question d'un appel
 

Pierre MAILHOT Arthabaska
 

Me Jean-François Royer, n’en-
trevoit pas porter la

d'Alain Labonté en appel.

«J'ai 30 jours pour me faire une
idée mais je ne suis pas convaincu.
Pour l'instant, ce n'est pas dans
mon ordre de priorité». a-l-il dé-
claré hier lors d'un entretien télé-
phonique avec La Tribune.

Alain Labonté. accusé du meur-
tre au deuxième degré de Fanti-
quaire Marcel Gosselin de Sainte-

lL: procureur de la Couronne,

Cause

Victoire d'Arthabaska, de vol quali-
fié et d'utilisation d’une arme dans
la perpétration de son crime a été
complètement blanchi lundi dernier
au palais de justice d'Arthabaska de
ces trois accusations par un jury
composé de sept femmes et cing
hommes.

Accusé des mêmes crimes
qu'Alain Labonté, Kenneth Eckel.
le beau-frère de ce dernier. revien-
dra devant les tribunaux le 1) mai
non pas pour subir son procès
comme La Tribune avait écrit dans
son édition d'hier mais pour finali-
ser son enquête préliminaire.
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Yvon ROUSSEAU Canton de Cleveland
 

rois perquisitions effectuées
T dans le Canton de Cleveland

par des policiers du détache-
ment de Sherbrooke de la Gendar-
merie royale du Canada, en colla-
boration avec des agents de la
division de Sherbrooke de la Su-
reté du Québec, ont permis de
mettre un terme aux activités d'un
important réseau de transforma-
tion et de vente de tabac haché.

L'opération, qui s'est déroulée
vers 3h du matin, le samedi ler
mai, dans trois résidences différen- 

tes. à également permis l'arresta-
tion de six personnes.

Importante saisie

Les trois perquisitions ont per-
Mis aux policiers de mettre la main
sur un total de 528 sacs de 200
grammes de tabac haché, six kilo-
grammes de tabac en vrac, deux
hachoirs industriels et deux presses
industrielles de fabrication artisa-
nale.

De plus, les policiers ont saisi 27
plants de marijuana, deux grammes
de hashich, ainsi qu'un révolver de
calibre 357 Magnum. Ces derniers
objets ont été saisis à l'intérieur de
l’une des trois demeures du Can-

Importante saisie de tabac haché
ton de Cleveland qui ont été per-
quisitionnées.

Un total de six personnes ayant
toutes un lien de parenté ont éte
arrétées à la suite de ces perquist-
tions. Les suspects devront compa-
raître pour faire face à des accusa-
tions de possession et vente de
tabac haché non proprement es-
tampillé, ainsi que de la possession
et de l'opération d'un hachoir à
tabac sans être en possession d'un
permis, le tout contrairement aux
articles 240 (1). 225, 94 (b) et 226
de la loi de l'accise.

S'ils sont trouvés coupables, les
inculpés pourraient ceoper
d’amende totalisant 10 000 Set

perdre les marchandises et les
équipements saisis. Des accusa-
tions supplémentaires de posses-
sion d'une arme à autorisation res-
tremte sans permis et de
possession de marijuana et de has-
hich seront aussi déposées contre
deuxdessix personnesarrêtées.

Cette  perquisition est la
deuxièmedu genreà être effectuée
par les policiers de la GRC de
Sherbrooke. au cours de la der-
nière année. La première perquisi-
tion avait été effectuée dans un dé-
panneur Provisoir de la région de
Cookshire et 175 sacs de tabac
haché et un hachoir avaient alors
Été saisis.  
 

 

PC Brome-Missisquoi:

échéance le 30 mai
Magog - Le porte-bannière du Parti
progressiste-conservateur dans Bro-

me-Missisquoi au prochain scrutin
fédéral sera choisi le 30 mai, à Bro-
mont.

Le poste de député de ce comté
resté presque continuellement fidèle
au Parti progressiste-conservateur
pendant les heures les plus sombres
que ce parti a connues cest occupé
depuis 1984 par Mme Gabrielle Ber-
trand, qui a récemment fait part de
sa décision de quitter l'arène politi-
que aussitôt que sera dévoilée la date

 

du scrutin.

Trois personnes ont. jusqu'à pré-
sent, fait part de leur intention de
demander aux militants de leur faire
confiance. Ce sont M. Jacques Char-
bonneau. hommed'affaires et maire
de Cowunsville,. M. Guétan Gagnon,
gestionnaire de la Régie aéroportu-
raire régionale des Cantons de l'Est,
et Mme Luce Laguë qui, après avoir
travaillé dans des ambassades cana-
diennes puis pour des députés et des
ministres fédéraux, a fait des études
en droit qu'elle est sur le point de
compléter.

M. Gilles Emond. un homme
d'affaires de Magog, a songé pen-
dant un moment à entrer en lice lui
aussi mais il y a renoncé. préférant

 

per-bénéfice.

gion,

©
LaTribune bose 
   

19 MAI 1993
A L’EDIFICE CERAS

L'Académie musicale des Cantons de l'Est remercie la population
sherbrookoise et les gens d'affaires qui assisteront à son 11e sou-

Des remerciements s'adressent également à madame Monique
Gagnon-Tremblay, monsieur Jean Charest, monsier André J.
Hamel et monsieur Paul Gervais, personnalités politiques de la ré-

pourleur excellente collaboration.
La présence des 1 800 personnesà cette activité témoigne de l'in-
térêt porté à nos jeunes musiciens.

CHLT63AM
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consacrer son temps à sa tache de
président de l'Association progrussis-
te-conservatrice de Brome-Missis-
quoi, aux tâches qui lui ont été con-
fiées par d’autres organismes et à ses
affaires.

Lucienne Robillard conférencière
Canton de Magog - L'Association Hi-
bérale d'Orford accucillera comme
conférencière la ministre de l'Educa-
tion, de l'Enseignement supérieur et
de la Science. Mme Lucienne Robil-
lard, au cocktail-bénéfice qu'elle
tiendra dansle cadre de sa campagne
de financement.

L'événement se déroulera le HO
mai. à 17 h, au Club Hermitage. à
Canton de Magog.

Avant de prendre la parole de-
vant les militants libéraux d'Orford,
Mme Robillard se rendra à Magog
où elle visitera le Centre Pie-XII et

le centre administratif de la Commis-
sion scolaire de Memphrémagog
dont elle rencontrera les dirigeants.

520 000 $ pourla bibliothèque
Sherbrooke (JN) — Pourrénover le
Centre communautaire René-Léves-
que qui abrilera sous peu les locaux
de sa nouvelle bibliothèque munici-
pale. la Ville de Windsor bénéficiera
d'une aide financière de 520 100$,
octroyée par le ministère québécois
de la Culture.

Pour sa part, la Ville à prévu in-
vestir, en 1993, la somme de
186 000'$ dans ces travaux qui com-
prennent notamment l'installation
d'un ascenseur qui desservira la plus
grande partie du Centre communau-
taire où logent déjà plusieurs organi-
sation.

 

   

BERGETHON
Sous la présidence d'honneur de M. Jean-Marie Canuel, vice-prési-
dent Estrie de la Banque Nationale.
de la marine et les Cadets de la ligue navale de Sherbrooke vousinvi-
tent à participer au nettoyage des berges de la rivière Magog.

Le tout se déroulera au parc BLANCHARD (rue CABANA) à compter
de 8h30.

Une garderie sera à la disposition des parents.
Un léger dîner vous sera servi,
suivi d’une fête champêtre.
Le coût est de 5,00$ par participant.

M. JEAN-MARIE CANUEL
vice-président Estrie,
Banque Nationale

MON ENVIRONNEMENT AUJOURD'HUI

PRÉSIDENT D'HONNEUR:

THÈME:
POUR DEMAIN

ENDROIT:
DATE: 8 MAI 1993
HEURE: 9h00

COÛT: 5.00$
Diner
Garderie sur place

f Stand
vi |
HI

£3 LaTribune Be Been 2. aucer=—zmRÉ

 

PARC BLANCHARD (RUE CABANA)

Leur participation au nettoyage

Concert de musique parles Cadets

le samedi 8 mai 1993, les Cadets

&
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Notre modele de Pannée est
«tout équipé»!

l \ ssurance-vie.

assurance-vie cl

invahdité ou

perte d'emploi?

| Ajoutez a votre

prét-auto la \
protection qui fl sy

Vous convient

le Mieux.

Venez en parler

avec nous.

 

BANQUE
NATIONALE

Notre banque nationale
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Le syndicat de TSDdénoncela «strat
 

Gérald PRINCE Drummondville
 

sés Dominion (TSD) de Drum-
mondville serait attribuable à la

diminution des marchés mondiaux
pour son principal produit. la toile
à pneus.

«Nous ne sommes pas d'accord
avec cette affirmation des diri-
geants de la compagnie, puisque Fi-
restone investit présentement aux
Etats-Unis dans ce domaine». af-

L a fermeture de Tissus speciali-

WINDSOR EN BREF

 

Compteurs d'eau pourles
commerces à Windsor
Sherbrooke (JN) — D'ici la fin de
1993, les quelque 130 commerces et
industries de lu Ville de Windsor se-
ront facturés selon leur consomma-
tion réelle d'eau potable.

H n'est cependant pas question
actuellement d'installer des
compteurs d'eau aux propriétés rési-
dentielles, assure le greffier de la
Ville. Joseph Plante.

De fait, la Ville à décidé d'aller
de l'avant avec l'installation de
compteurs d'eau chez les commer-
çants et les industriels en deman-

dant, un peu plus tôt cette semaine.
à l'inspecteur en bâtiments de la mu-
nicipalité de faire lc relevé des en-
trées d’eau sur son territoire.

Un montant d'argent figure déjà
au budget 1993 en prévision de
l'achat et de l'installation des
compteurs d'eau, indique M. Plante.
Les élus n'ont cependant pas encore
décidé quelle partic de la fucture re-
viendra aux propriétaires concernés.

Déja à Windsor. douze
compteurs d'eau sont en opération
depuis une quinzaine d'années afin
de contrôler si la facturation d'eau
est équitable.

Les fausses alarmes coûteront cher

Sherbrooke (JN) — Les systèmes
d'alarme qui se déclenchent sans
qu'il y ait vol ou incendie surle terri-
toire de la Ville de Windsor pour-
ront valoir à leur propriétaire une
amende de 25 $.

C'est le règlement qu'ont adopté
en assemblée publique du conseil
municipal, cette semaine. les élus de
la Ville.

Le règlement 734 exige en outre
que là où les systèmes d'alarme ont
une sortie sonore à l'extérieur, les
propriétaires devront veiller à ce que
l’alarme soit interrompue après un
maximum de dix minutes. Une in-
fraction à ce règlement est passible
d'une amende pouvant atteindre
300$.

L'an dernier. la Sûreté munici-
pale de la Ville de Windsor a ré-
pondu à plus de 130 fausses alarmes,
souvent causées par la négligence
des propriétaires qui retardent I'en-
tretien et la réparation de leur sys-
tème d'alarme, indique le greffier de
la Ville. Joseph Plante.

Fonds de roulement à la hausse

Sherbrooke (JN) — Plus qu'une
simple approbation du ministere des
Affaires municipales et le fonds de
roulement de la Ville de Windsor
passera de 480 000 a S00 000 5.

 

 

 

Dans LaTribune
Si vous étes membre du Club. en-
trez les codes suivants, sinon com-
posez a Montréal le 251-8688 ou

sans frais 1 800 563-8688.

31527811
33583938
21083439
08842865 ...  
 

     

LE

SEUIL
SERVICE D'AIDE

AUX
HOMMES,

EN DIFFICULTÉ DE
COUPLES
821-2420
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”»BETON

firme Me Daniel Woods, représen-
tant syndical des 140 employés em-
plovés de cette entreprise, qui a
obtenu ces éclaircissements depuis
l'annonce de la fermeture. vendredi
dernier, en fin d'après-midi.

Pour lui, Dominion Textile et
son partenaire american. DET.
Holdings. ont participé à une stra-
tégie. en créant en 1990 la nouvelle
compagnie de Tissus Spécialisés.
pour empêcher que ces employés.
dont beaucoup ont 30 et même plus
de 40 ans d'ancienneté. d'aller délo-
ger («bumper-) les autres employes

de Domimon Textile. dans les deux
autres usines de Drummondville.
Swift Textile. qui fabrique du
denim. et Fils Dominion. du fil tex-
ule. «Il nous apparait évident que
cost la procedure suivie, parce
qu'elle est moins coûteuse», affirme
Me Woods.

Entre-temps. le syndicat.
l'Union des ouvriers du textile-
coton, à appris que la fermeture se
tera graduellement d'ici le 21 mai.
Quant à la possibilité qu'une sec-
tion de TSD puisse rester en opéra-
tion. malgré la fermeture de l’en-

 

C'est une simple formalite. expHi-
que te greffier de la Ville de Wind-
sor. Joseph Plante. précisant du
mème souffle que le conseil munici-
pal a toujours eu La volonté de main-
tenir son fonds de roulement au
maximum de ce que la loi lui per-
met. soit 10 pour cent de son bud-
ect

Le fonds de roulement sert sur-
tout à l'achat de machineries et
d'equipements. poursuit M. Plante.
Quand la Ville y puise. elle est tenue
de rembourser la totalité de <l'em-
prunt> dans un delai maximum de
cing ans.
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compétitifs Cellulaire820-4655

4248, rue King Ouest, Sherbrooke

BETON
PREPARE
- Commercial

- Industriel

- Résidentiel

566-0899  
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semble de l'usine. rien n'est moins
certain, à appris Me Woods. Il reste
cependant que. si la compagnie
peut maintenir ses contrats pour lu
tabrication de courroies en V par
polymerisation, elle pourrait conti-
tuer à les fabriquer dans ce dépar-
tement seulement, sous la supers
sion de Dominion Textile.

Mime s'il déplore la fermeture
de cette entreprise textile pour rai-
son de rationalisation, M. Pierre

 

   

 

Saint-Elie,
Deauville  

Chambre de commerce

de Rock Forest,

La Tribune, Sherbrooke, mercredi 5 mai 1993

Dagenais. directeur de la Société de
développement economique de la
région de Drummondville, croit
qu'elle n'atfecte pus de façon mar-
quée la structure industrielle de la
Ville. «l'industrie textile. avec ses
2300 emplois qui restent à Drum-
mondville. est en excellente forme
présentement», affirme-t-il en se di-
sant persuade que Dominion Tex-
tile pourra récupérer plusieurs des
employés mis à pied et que d'autres

 

 

Les membres de la Chambre de
commerce de Rock Forest, St-Elie,

Deauville visitent La Tribune.

A7

égie» patronale
pourront jouir de leur retraite. Le
seul inconvénient qu’il voit, c’est
que. malgré la progression de Swift
Textile, ce sont moins de chômeurs
qui peuvent envisager se trouver du
travail,

Cette fermeture. C'est désagréa-
ble. certes, pour notre économie.
Nttis pas un coup majeur, pas un
desastre». conclut-il.

 

 

 

Le mercredi 28 avril, les membres de la Chambre ont visité La Tribune d'un bout
à l'autre. Jacques Pronovost, rédacteur en chef et Gilles Boisjoly, directeur des
ventes ont tenté, tour à tour, de convaincre les membres qu'ils dirigeaient le ser-
vice le plus important de La Tribune!

Publireportage

 

 

 

SYSTÈME ÉLECTRO-SANTÉ
Les effets
bénéfiques
Les champs électroma-
gnétiques pulsés à
basse fréquence peuvent aider à
améliorer la circulation sanguine, et
par conséquent, diminuer l'inflam-
mation et la douleur; ils favorisent la
regénération cellulaire et procurent
une sensation de bien-être et de re-
laxation.

 

Donc le but principal du système Electro-Santé est de favori-
ser un meilleur fonctionnement de l'ensemble des processus
biologiques, et de ce fait, un meilleur état de santé.

VENTE - LOCATION ET SERVICE PROFESSIONNEL:
LOUISE BAROLET-RUEL

(819) 565-9982
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9h à 12h pourles intervenants,es
12h à 21h pour la population

Centre de jour
de la Résidence de l'Estrie

500, rue Murray, à Sherbrooke

—| journée d'information

et d'échanges

sur les services

communautaires

et publics

en soutien à domicile

  

 

   

 

    53907
 

e Moteur V6, 3800

® Freins antiblocage (ABS)

e (limatiseur

© Traction asservie

e Régulateur de vitesse

en 6 sens
e Sièges baquets
e Béquet arrière

e Garantie GM TOTAL“ de

Les caractéristiques
de la Bonneville SE 1993
lui valent toutes les éloges!

® Sac gonflable côté conducteur

e Télé-déverrouillage des portes

e Radio AM-FM stéréo avec lecteur de cassette

e Réglageélectrique du siège du conducteur

e Groupe apparence extérieure

3 ans/60 000 km- sans franchise

«UNE RÉUSSITE! BRAVO»
XEKK

 
* Boite automatique 4 vitesses avec surmultiplication

PONTIAC
Bonneville SE 1993

 

  ROUTIERER2

“Prix base sur un bail de 36 mois. avec versement initial de 4 000 S Premier versement et depôt de garantie remboursable de 475 $ requis Taxes
en sus. Frais de 5€ par kitomêtre après 72 000 km. Sujet à l'approbation du credit Offre d'une durée linutee. reservee aux particuliers, s'apphquant
aux vehicules neufs 1993 en stock. ‘Selon la premuère éventualité. TL'Assistance routière Pontiac est offerte sur les modèles Pontiac 1993.
Durée. 3 ans ou 60 000 kmselonla première éventuahte Tous les détails chez votre concessionnaire Certains équipements peuvent être en supplément.

VOS CONCESSIONNAIRES
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LE PLUS GRAND CHOIX
D'ARTICLES DE PLEIN AIR!
  

 

    
  
  Suir
SURLES JEs
NOUS OFFRIRONS LES

MEMES PRIX, p)
C'EST GARANTI ! |

=i
ET

Apportez n'importe quelle annonce
locale canadienne en cours sur

desjouets en vente et nous
offricons les mêmesprix.

Ne s'applique pas aux annonces de !

rabais en pourcentages ou aux |
soldes, aux offres avec bons ou primes.

L'article et le prix précis doivent |
figurersur l'annonce.

Le concurrent doit avoirl'article
annoncé en stock.

Détails complets en magasin.

  
  

  

 

  
   

  

M.A. Henry
STELLAR
Deux balançoires en plastique et une
balançoire double. Tubes en acier peint
de 142 po de diamètre. nL

Little Tikes
REPERE AVEC
GLISSOIRE
Centre d'activités avec
tunnels ou ramper, murs à
monter, plate-forme
surélevée et glissoire à
pente douce. Dès 2 ans.

a
=FN

\
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}       
Hedstrom

EMERALD ISLE
Deux balançoires en plastique,
balançoire double et grande

ire àdeux places.
Glissoire galvanisée de 6 pi.
Tubes en acier de 2 po de
diamètre avec protection
Rust-Oleum.

   

   

LONESTAR
Deux balançoires en plastique et une
balançoire double. Glissoire galvanisée
de 5 pi. Tubes en acier peint de 1!? po
de diamètre.

   

 

  

 

Hedstrom

CANADA'S GYM
3) Deux balançoire courbées, balançoire double, grande

| balançoire à quatre places, 2 Q90

s | i
7 trapèze etglissoire de 8 pi

en Galvalume. Couvre-chaîne
Safe-T-Touch.
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Deux balangoires en i
une balan so doublélasuaetrapèze. Glissoire de 6 pien
plastique moulé. Tubes on aciepeint de 2 po de diamètre. 12929
 

Hedstrom

FUN CLUB
Deux balançoires

à contour, balançoire
\ double, trapèze.

Plate-forme avec
parois en vinyle,
glissoire à piste
ondulée de 6 pi,
tubes en acier de
2 po de diamètre.

 
 

   

 

 

Playskoo!
PLAYCENTRE
Remplir de sable ou d'eau.
Comprend un couvercle
moulé avec module de jeu.
Nécessite 3 sacs de sable./
( Vendu séparément). S

2/400
    

 

    

   
  

couvercle en forme de
carapace de tortue.
Nécessite 3 sacs
de sable. 2

{ Vendu séparément J.

Little Tikes Little Tikes .
BAC A SABLE TORTUE GRAND BAC A
Fabrication robusle et matériau SABLE AVEC
urable résiste aux

intempéries. Muni d'un COUVERCLE
Grand bac à sable résistant avec
sièges intégrés et couvercle
de protection face aux
intempéries.

À Nécessite 4 sacs de sable.
( Vendu séparément).

  

   

 

 

 

Little Tikes

SIEGE DE
BALANCOIRE y
Déjà assemblé. Corde de 7 pi
réglable et siège en plastique
moulé.

1400
  

 

  
Little Tikes

BALANÇOIRE
POUR BAMBIN
Barre de protection.
courroie facile à boucler
et pièces de fixation.
De 9 à 36 mois.

1999  

 

 

Fisher-Price

BALANÇOIRE
Le plastron de retenue se
relève d'une seule main,
reste relevé puis
s'enclenche.
De 9 à 36 mois.

2497  
 

HEURES D’OUVERTURE:
LUNDI ET MARDI 9 h 30 à 17 h 30

MERCREDI À VENDREDI 9 h 30 à 21 h
SAMEDI 9 h à 17 h

DIMANCHE 12 hà 17 h

LE PLUS GRAND MAGASIN DE JOUETS AU MOND

SHERBROOKE
3050, boulevard Portland

Carrefour de l’Estrie
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National
La Commission des droits de la personne s’en prend à la définition du mariage prônée par Ottawa

Les couples homosexuels ont les mêmes droits
 

Ottawa (PC)
 

droits de la personne considère
que les couples homosexuels

doivent jouir des mêmes avantages
sociaux que les couples hétéro-
sexuels, en dépit du fait que le gou-
vernement limite la définition du
mariage à l'union de deux person-
nes de sexe opposé.

lL: Commission canadienne des

C'est ce qu'a déclaré hier le pré-
sident de la commission, M. Maux
Yalden, en comité parlementaire.

Le gouvernement propose de
modifier la Loi des droits de la per-
sonne afin de protéger les homo-
sexuels de toute discrimination.
mais définit le mariage comme une
union hétérosexuelle.

Pourtant. la commission est
convaincue qu'elle pourrait défen-
dre uvec succès devantles tribunaux
le droit des couples homosexuels
aux mêmes avantages sociaux - de-
puis les congés pour deuil jusqu'aux
soins dentaires - que les couples hé-
térosexuels, à dit M. Yalden.

Le gouvernement à soumis ses

propositions en décembre. Plu-
sieurs couples de gais et de lesbien-
nes craignent que la définition du
mariage ne les privent d'avantages
comme les prestations de pension
du conjoint, ou les abris fiscaux ac-
cessibles aux couples et aux famil-
les.

M. Yalden a affirme qu'il ne
comprenait pas pourquoi les propo-
sitions définissent le mariage
comme exclusivement hétérosexuel.
et qu'il doutait que cette définition
soit d'une quelconque utilité.
«Nous n'en tiendrons tout simple-
ment pas compte. En tout cas, c'est

Service bilingue: les grands moyens
 

Ottawa (PC)
 

cielles Victor Goldbloom a dé-
cidé d'utiliser les grands

moyens pour forcer Via Rail, les
compagnies aériennes et Transports
Canada à offrir des services bilin-
gues.

Dans le cas de Via Rail, M.
Goldbloom a décidé de mettre fin à
deux années de négociations et de
s’adresser à la Courfédérale.

L e Commissaire aux langues offi-

Dans le cas de Transports Ca-
nada et des compagnies aériennes,

le commissaire se prépare à dépo-
ser un rapport spécial au cabinet
pour se plaindre de l'absence d’an-
noncesbilingues sur certains vols et
l'absence d'agents bilingues lors de
la fouille des bagages à certains
aéroports.

C'est la semaine dernière que le
Commissariat a demandé à la Cour
fédérale de réactiver une plainte
contre Via Rail qu’avait déposée1l
y a deux ans l'ancien commissaire
D'Iberville Fortier.

Ce litige. qui dure depuis des
années, tourne autour de l'insuffi-
sance de services bilingues dans les
trains de voyageurs, en particulier

dans le corridor Québec-Windsor.
A la suite de longues négociations
avec Via Rail, le Commissaire
croyait avoir trouvé une solution.

«Hi était prévu que le directeur
des services à bord du train soit une
personne qui puisse suppléer au
manque de compétencelinguistique
d’un ou l’autre des membres du
ersonnel. Mais on vient de nous

informer que ce poste disparaîtra.
Si ce poste disparaît, nous n'avons
plus de ressources pour assurer
convenablement le service dans les
deux langues», a indiqué M. Gold-
bloom hier après-midi, après avoir
comparu devant le comité perma-
nent sur les langues officielles.

 

  

ce que nousdirions à nos avocats.»

Mais la députée conservatrice
Louise Feltham lui a rétorqué
qu'elle espérait voir échouer toute
contestation de la définition du ma-
riage devantles tribunaux.

La légistation sur les droits de la
personne en est encore à la pre-
mière étape aux Communes et n'a
pas encore été mise à l'étude pro-
prementdite en comité.

BEAUCOUP DE SECURITE

+ Aluminium et PVC

# \aste salle de montre
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e Construction neuve où renovation

* Conseillers d'experience

UN SPÉCIALISTE DOMINETOUS LES AUTRES...

FENEXPERT
Portes et fenêtres

; La porte patio qui s'ouvre

«côté cour. côté jardin p
et qui peut se transformer

en porte terrasse!     

Le gouvernement féderal a ae-
cepte un jugement de la Cour d'ap-
pel de l'Ontario disant que l’ac-
tuelle Loi des droits de la personne
doit être considérée comme proté-
geant les homosexuels de la diseri-
mination, même si la loi n’en fait
pas spécifiquement mention. Mais
les couples de même sexe ont jus-
qu'à présent perdu les procedures
judiciaires intentées pour obtenir le
droit aux avantages sociaux de leur

 

BEAUCOUP DE SERVICE

BEAUCOUP PLUS DE QUALITÉ POURLE PRIX
# Produits standards où fabriques sur mesure °

ordinateur

*# Installation par des experts

# Verre cnergetique Duolok™ gratuit °

# Garantre Timitee de 40 ans sur tous les

conjoint.
La semaine dernière. la Cour

d'appel tédérale déboutait un cou-
ple gai qui tentait d'obtenir une
pension au conjoint en vertu du re-
gime fédéral de pension de vicil-
lesse. Récemment, la Cour supréme
a refusé à un homme. employé du
gouvernement fedéral. le droit à un
congé de deuil pour assister aux fu-
nérailles du père de son compa-
non,

  

Un svstenme exclusil de siudanon par

tenextra

linancement disponible

produurs etleur mstallatron

Voyez nos spécialistes:

 

BLAUCOUP DE SAVOIR-FAIRE

 

 

; : MARCHÉ!
aLV . .AT 5. Daniel Desmarais

OF a vice-président
>». directeur généralS&F

  
Réjean Bibeau

conseiller

BERGERON-DESMARAIS
4340, boul. Bertrand-Fabi

Rock Forest

tanner000-0294
— Ne décidez rien sans passer chez Fenexpert! =: -

  

 

 

Alain Chartier
conseiller  
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Nos papiers de photocopie

manufacturés à l'usine Windsor

se classent parmi les meilleurs

en Amérique du Nord. Hs sont

aussi compatibles avec les

imprimantes laser, à jets d'encre

et les télécopieurs à papier non-

couché.

 
© Moteur V6 de 4,3 litres de 200 chevaux
© Boîte automatique à 4 rapports

à contrôle électronique
e Freins antiblocage (ABS) aux 4 roues Roues d'aluminium

e (limatiseur * Porte-bagages
e Intérieur de luxe en cuir e Glaces fortementteintées

®e Commande électronique des 4 roues motrices Garantie GM Total“ 3 ans/60 000 km,
* Régulateur de vitesse électronique sans franchise *
* Radiocassette AM-FM stéréo avec égalisateur

de fréquences

* Essuie-glace à balayage intermittent
e Verrouillage électrique des portes
e lève. a

Lève-glaces électriques Vous trouverez nos papiers sous

les marques Polycopie Pilot 84,
JBR Plus et Desk Top.

 

Gens de l'Estrie, c'est avec grandefierté

que les 930 employés(ées) de la

Division des Papiers de Communication Domtar

vousinvitent à vous procurer leurs papiers

de photocopie chez les détaillants suivants:

&—>CAMION CHEVROLET

VOS CONCESSIONNAIRES

CHEVROLET
 
 

GE CHABOI LQUIPEMENT DE BUR INPRIME RIA FRE BIBLAIRIE GG LT ! ? CRM BRU
Oldsmobile wo SRI D 10 hi IRAROON INC

Pad Ring et DTT NIonset ted Caest

 

  

  

Sherbrooke Quebec [TH IR

181506-0344
shethrooke Quebec 11] 10

B19 50.2-8470 ™

Sherbrooke Quebec HO TA6

BIO 564-0530
Merbtonke Quebec M2G2

B1915603-1472

 

PARTICIPANTS     
 

‘Prix base sur un bail de 48 mois avec versement imtiol de 4 500$ fou echange equivalent),
lronsport ef preparation clus Depot remboursable de 475$ el premier paiementrequis. Toxes en
sus Frais de 5 € por kilometse apres 96 000 km. Sujet o approbation de credit Tous les rabais GM
toxables ncus Offre d une duree mee reservee oux particuliersef opplicable aux vehicules
neufs 1993 en stock “Selon lo première eventunlte $1 Assistance routière Chevrolel est offerte
sur les modeles Chevrolet 1993 Durce 3 ons ou 60 000 km selon lo premiere eventualite. Detalk
chez votre concessionnaire. Le modéle en promotion peut presenter des caracteristiques differentes
du modele lustre Les associations de concessionnairesChevrolet-Geo Oldsmobile du Quebec |

 

PAPETERIE FAUCHER INC

338 boul. Bourque
Croecolle Magor. Quebec

JIN AB

(BI B4I-6715

PAPETERIE BEAUDETTE IN
1700 King ouest

Sherdrooke Quebec M1 260

(8191 563-2644

PHOTOCOPIES PRINCE

TOT SE Dene

Sherbrooke Quebec PROS

BINH285]

REPRO FAN INC
Luc st Georges

Windsor Quebec HIS

(819) 835-9184

HCHNOCOPIE INC.

JHE Rew oust

Sheriooke Quebec [TH TPG

(819.565-1116

=Assistance
ROUTIEREZA    
   JR ae 52599
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M. Bourassa est en santé;
et maintenant, que fera-t-il?

Roch BILODEAU

Bourassa est maintenanten excellente santé». Ces quelques mots du

« Dr Rosenberg, du National Cancer Institute, ont fait la manchette de

@ tous les médias du Québec et probablement alimenté bien des conver-
sations. C’est dire à quel point on accorde de l’importance à l’état personnel du
premier ministre.

Sans doute que certains s’intéressent au sort de M. Bourassa plus ou moinsde la
même manière qu’ils se passionnent pourla vie privée de n’importe quelle vedette;
d’autres éprouvent probablement une sincère sympathie pourle politicien qui a
servi la population pendant des décennies et qui s’est vu confronté au plus dramati-
que des combats. MaisIl s’agit toujours d’un premier ministre: maintenant qu’il a
recouvré la santé, ses adversaires vont redevenir intraitables à son égard et l’électo-
rat le jugera commes’il n'avait jamais été malade. Voilà les règles du jeu et M.
Bourassa devra être en possession de tous ses moyens.

Or, pour le moment,il faut bien avouer que son gouvernement semble souvent à
court de solutions face aux nombreuxet graves problèmes du Québec.

Côté des finances publiques, nous sommes témoins d’un quasi échec. Mêmesi les
libéraux québécois ont toujours eu commeleitmotiv la saine gestion,le déficit a at-
teint des sommets et on attend encore un véritable plan d’ensemble pourréduire
les coûts de l'Etat. D'accord,la situation est moins grave qu’à Ottawa et que dans
certaines autres provinces. Mais si le gouvernement québécois se contente d’impro-
viser des coupuresici et là, nous risquons d’en être encore au même point la fin
du siècle.

Le tableau n'est guère plus reluisant sur le plan économique. Le développement
hydro-électrique ne signifie plus grand-chose depuis queles clients américains nous
font faux bond. Et alors que les fameuses «grappes industrielles» du ministre
Tremblay en restent au stade de la théorie, le gouvernementne trouve rien d’autre
que des casinos à nous offrir en guise de stimulants économiques. Pourtant, le taux
de chômage demeure épouvantable etles investissements majeurs se font rarissi-
mes.

En fait, le Cabinet libéral montre des signes manifestes d’usure et d’essoufflement.
L'équipe est restée presque inchangée depuis de nombreuses années, le premier
ministre compte encore sur les mêmes bras droits, et on voit bien que ce cocktail a
beaucoup perdu en qualité. Il faudrait du renouveau.

C’est pourquoi la décision que s'apprêtre à prendre M. Bourassa est si importante.
Avec un nouveau chef, vient forcément une nouvelle vision des choses, de nouvel-

les idées; en revanche, rien ne peut remplacer l’expérienceet la sagesse d’un leader
déterminé à atteindre ses objectifs fondamentaux.

Le premier ministre songe à sa famille, à son parti, à ses projets politiques; beau-
coup d’éléments à soupeser. Le choix lui appartient. Mais quelle que soit sa déci-
sion, il devrait immédiatemmentse préoccuper de la santé de son gouvernement; le
pronostic est clairement moins encourageant de ce côté.

La récession au Canada

par JACK BRANSWELL(PC)

€ n'est pas en fabriquant du
ketchup (sauce tomate) des-
tiné à être distribué gratuite-

ment que l'on survit à la récession.
Pourtant. c'est ce qu'ont fait les
administrateurs de serres coopéra-
tives de Guyenne. un village du
nord-ouest du Québec.

Ces serres ont été construites à
environ 500 kilomètres au nord-
ouest de Montréal. tout près
d'Amos. dans une région vivant
traditionnellement de l'exploita-
tion de lu forêt et de la transfor-
mation de la matière première en
pâtes et papier. région qui a été
durement frappée parla récession.

Aménagé dans un clairière per-
céc en pleine forêt. le complexe
comprend 26 surres. bien alignées,
comme des baraques de Farméce.

Cette coopérative s'est lancée
dans la production de tomates , en
1989. Auparavant. elle ne produi-
sait que de nouveaux plants desti-
nés à la régénération forestière.
pour le gouvernement du Québec.

Malheureusement. le prix des
tomates a chuté et la concurrence
s’est avérée très forte. au cours des
deux dernières années. si bien que
cette diversification s'est révélée
coûteuse.

Déficit important

l'automne dernier. les travail- 

 

* Guyenne «

leurs, qui sont les actionnaires de
la coopérative, ont été informés
que leur compagnie faisait face à
un déficit de [,2 million et risquait
la faillite et la fermeture.

Un appel au secours a été lancé
en direction de Charles Provost.
un consultant de Montréal, afin de
restructurer la coopérative.

Il a immédiatement effectué dix
mises à pied et a réclamé des 80
autres travailleurs-actionnaires de
verser chacun une somme supplé-
mentaire de 1500 $: ils avaient ini-
tialement contribué 5000 $ chacun
à la coopérative. Il a aussi obtenu
de l'aide d'investisseurs extérieurs,
si bien qu'il a réussi à réunir 1.2
million en capital neuf.

Tandis que M. Provost s’occu-
pait à réunir les fonds, les citoyens
de Guyenne ont lancé leur «Cam-
pagne du Ketchup».

Les citoyens de la région étaient
invités à verser dix dollars. don
contre lequel ils recevaient une
bouteille de ketchup fabriqué avec
les tomates des serres coopérati-
VES.

«Nous étions sur le bord de la’
faillite. I! nous fallait réagir», d’ex-
pliquer le directeur de la produc-
tion. Gilles Bérubé.

Appui unanime

“NOUS avons reçu un appui fan-
tastique de la part de la population

régionale, ce qui nous a permis de
retombersur nos pieds.»

Cette campagne a permis de re-
cueillir 60 000 $.

La crise a été difficile pour les
travailleurs, admet Margaret Le-
breux, 52 ans, qui est chargée de la
pollinisation des plants de toma-
tes.

«Nous étions persuadés que tout
était fini. Si les gens n'étaient pas
venus à notre secours, nous au-
rions fermé.»

La situation était encore plus
difficile pour les familles dont le
mari et l'épouse travaillaient tous
deux pour les serres et devaient in-
vestir 1500 $ de plus chacun.

«Certaines personnes ont dû
emprunter pour verser leur part
supplémentaire.»

Mme Lebreux, comme bcau-
coup d’autres citoyens de ce village
de 300 personnes, croit que ce sont
les coopératives — il y a sept dans
lc village, notamment dans le do-
maine bancaire, l’épicerie et le lo-
gement — qui ont permis à la
population de vaincre la récession.

Les serres copératives ont été
créées en 1980 après la signature
d’un contrat avec le gouvernement
du Québec. Elles fournissent an-
nucllement environ 450 tonnes de
tomates, huit millions de nouveaux
plants destinés à la reforestration
cl produit aussi des fleurs pour les
commerces de la région.  
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Un budget d’humanistes
M. Mazankowski n'a pas

P lusieurs sont déçus parce que

coupé les vivres aux provinces.
sabré à nouveau dans l'assurance-
chômage, ni mis des milliers de tra-
vailleurs à la porte des bureaux du
gouvernement. Ces personnes sont
victimes d'une épidémie créée par
les médias: la maso-déficit. Ceux
qui sont atteints de cette maladie
psychologique veulent que ça fasse
mal tout de suite de peur que ça
fasse mal plustard.

Oui, le déficit dépassera les
trente-cinq milliards $ et la dette at-
teindra bientôt les cinq cents mil-
liards $. Mais faut-il reprocher aux
gouvernements des derniers 15 ans
d’avoir débloqué des milliards de
dollars en crédits sociaux de toutes
sortes pour permettre de vivre dé-
cemment à tous ceux dont les pro-
ducteurs n'ont plus besoin?

Les conservateurs peuvent re-
connaître que pendant trop long-
temps, ils ont pratiqué une sorte de
crédit social trop coûteux. Mal
conseillés par John Crow. gouver-
neur de la Banque du Canada pen-

dant des années, ils ont payé 149.
15% et 16%d'intérêt sur leurs em-
prunts, soi-disant pour combattre
l’inflation. C’est comme ça qu’ils
ont créé la récession et plus que
doublé la dette du pays.

Messieurs Crow et Mazan-
kowski savent mieux que personne
qu’ils se sont fourvoyés. Pourquoi le
gouvernement choisirait-il la politi-
que du pire maintenant?

Si Mazankowski et Loiselle ont
réfléchi un peu, ils ont compris
qu’en diminuant les dépenses des
programmes gouvernementaux, ils
vont freiner la consommation et
stopper la reprise de l’économie. Ils
ont compris qu’en haussant les
taxes, ils auraient le mêmerésultat.
En augmentant le coût de la dette,
on aurait aussi le mêmerésultat. Le
gouvernement a donc choisi de ne
rien faire en espérant que les créan-
ciers qui décident des taux d'intérêt
continueront d’abaisser le loyer de
l'argent pour nepas tuer leur poule
aux oeufs d’or. N'ayant pas le pou-
voir, les ministres espèrent que ceux
qui le détiennent l’exerceront avec
sagesse. Nous devons trois cents

Zonage et consultation
mandation, d’une part, du Co-
mité consultatif d'urbanisme

(CCU) et, d'autre part, suite au
rejet massif parles citoyens du sec-
teur concerné, les élus municipaux
de la Ville de Sherbrooke rejetaient
une demande de zonage commer-
cial pour la zone HF-16, soit la
zone visant en tout ou en partie les
rues: 3e Avenue, Biron, Chalifoux,
Conseil, Kennedy sud. Murray et
Saint-Jean-Baptiste.

Je m'incline ici devant la déci-
sion finale, sage cet réfléchie. des
élus municipaux. Cependant, je
m'interroge encorc quant à la régu-
larité de la procédure administra-
tive ayant mené à cette heureuse
conclusion.

En effet. considérant que la
zone visée, par la demande de zo-
nage commercial:

- est une zone résidentielle du
quartier Est de la ville;

- est reconnue comme une airc
de patrimoine exceptionnelle:

- OÙ y résident près de mille ci-
toyens:

lL: 19 avril dernier, sur recom-

- dont Ic CCU,apres étudede la
demande. à recommandé le rejet de

ladite demande au Conseil munici-
pal.

Comment se fait-il que malgré
ces considérations majeures, le
CCU ait été invité par M. le maire
Paul Gervais à réétudier lc dossier
avec la conséquence que l'on con-
naît soit d’obliger les citoyens du
secteur à intervenir lors d’une cons-
ultation publique le 14 avril dernier
alors que ceux-ci ont reçu l'avis de
convocation le 8 avril seulement,
soit la veille du congé de la fête de
Paques, c'est-à-dire tres peu de
temps aux gens du quartier pour sc
sensibiliser, sinon s'intéresser, à
cette question de premier ordre?

Il semble que M. Gervais ait agi
de la sorte devant l’insistance de la
requérante, une résidante de North
Hatley, gui avait déposé, sur la de-
mande du consciller municipal Mi-
chel Carrier, une liste de signature
de citoyens du secteur en faveur du

projet lors de la séance régulière du
conseil municipal le ler mars 1993.

Cependant, après consultation
de ladite liste, on peut constater
que la trentaine de personnes qui y
ont apposé leur signature se pro-
nonçaient à l’effet d’attribuer une
nouvelle vocation, soit celle de
«salle à manger», à la zone HF-16.
Il n’y était nullement question
d’une demande de zonage commer-
cial de ladite zone, avec les usages
commerciaux, faisant l’objet de la
demande, de classes | ct 2 dont:
vente de boissons alcoolisées, dé-
panneur, pompes à cssence, phar-
macie, restaurant, quincaillerie,
nettoyeur, etc.

Alors comment se fait-il que
malgré cet argument peu valable,
les citoyens du secteur se sont re-
trouvés tout de même, du jour au
lendemain, à devoir se prononcer
pour ou contre un zonage commer-
cial lors d’une consultation publi-
que payée par les contribuables?

Sui aura été récllement le but

x

milliards de dollars à nos créanciers
étrangers. Nos sorts sont liés, Ils
ont intérêt à ce que notre économie
marche pour que notre gouverne-
mentsoit capable de payer.
Au risque de décevoir les créan-

ciers les plus gourmands, Messieurs
Mazankowski et Loiselle ont choisi
cette fois-ci d’épargner les gens or-
dinaires. Ils ont agi en humanistes
plutôt qu’en rapaces.
Nous avons donc un autre sursis.

Saurons-nous en profiter? Si nos
esprits s’animent et voient la lu-
mière, nous nous mobiliserons par
milliers et par millions afin que nos
hommes ct nos femmes politiques
se libèrent de leurs maîtres et pren-
nent leur responsabilité en fixant
eux-mêmesle taux d’intérêt qu’il se-
rait raisonnable de payer sur les
dettes publiques des pays.

Si nous restons aveugles el en-
dormts, nous assisterons tôt ou tard
à une remontée des taux d’intérêt
qui aura poureffet de drainer dans
les coffres des prêteurs la moitié
des recettes de l’Etat.

Clermont Domingue

de tout cet exercice? Servir des in-
térêts financiers quelconques au dé-
triment de la qualité de vie de
nombreux citoyens?

Finalement, cet événementparti-
culier, très formateur en soi, aura
permis de sensibiliser les gens à leur
quartier et peut-être assisterons-
nous à la naissance prochaine d’un
comité de citoyen de quartier nou-
vellement conscientisé à l'impor-
tance de protéger la qualité de vie
et le patrimoine exceptionnel de
leur quartier par une action, non
lus insouciante, mais concrète de
eur part.
Puisse d'une part, cette expé-

rience enrichissante ct révélatrice
inciter la population sherbrookoise
à redoubler de vigilance dans leur
propre quartier et, d'autre part,
rappeler aux élus municipaux leurs
devoirs civiques quant à leurs élec-
teurs et concitoyens de quartier.

Francinn Doyon
Citoyenneet propriétaire

À propos des sectes

dictionnaire» est un des actes
ayant les conséquences les plus

terribles qui soient pour l'humanité.
Les exemples sont clairs. Hitler a
tordu la signification du mot
«race», les communistes, le mot
«peuple», les pollueurs, le mot
«progrès», Il y a d'autres exemples
aussi dévastaleurs. Regardons un
article pparu dans La Presse du 16
mars sur le Pere Blais. Le journa-
liste ouvre le thème sur une interro-
gation: «le Père Blais secte ou
groupe religicux?...

oyons donc! Une secte est un
groupe religieux; et quand le Père
Blais affirme indigné: «Nous ne
sommes pas unc secte… nous som-
mes des catholiques romains»; il es-
saic de changerle dictionnaire.

Selon 1e Petit Robert, le mot
secte veut dire: «Groupe organisé
de personnes qui ont la même doc-
trine au sein d'une religion». Alors,
nous pouvons reconnaître plusieurs
sectes dans la religion chrétienne,à
savoir l'Église Orthodoxe, l'Église

L: fait de vouloir «changer le Copte. l'Église Catholique, l'Église
Anglicane,ete.
En conséquence, le Père Blais

devrait dire: nous ne sommes pas
une nouvelle secte, nous ne sommes
Jamais sortis de l'ancienne. Toute
affirmation contredisant cette der-
nière coïncidera avec les fanatiques
qui ont causé tant de mat à l’'huma-
nité avec leurs massacres religieux
uand ils ont décidé de s'approprier
u mot secte pour en accuser les

autres.
~ Et quand il dit rejeter le côté
fermé, secret initiatique des «sec-
tes», il insinue que le Vatican et ses
Secrets sont ouverts à tous (on n’a
Jamais pu savoir comment est mort
le pape Jean-Paul I, si mystéricuse-
ment après avoir annoncé la sociali-
sation des richesses de l’Église), et
il veut nous faire croire que pour
devenir prêtre, il ne faudrait pas
être initié. C’est vraiment une façon
éhontée de vouloir changer la signi-
fication des mots.

Patricio Rivera
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*CIBC et Ford du Canada : usagers inscrits de ces marques. Tous les achats moinsles retours donnentdroit à la remise Ford. Les avances de fonds,les frais, les ChèquesPratiqueset les intérêts ne donnent pas droit à la remise de 5 %.
"Les transferts de solde ne concernent queles cartes de crédit qui ne sont pas émises parla CIBC et sont assujettis à la remise annuelle maximale et au crédit disponible. Certaines conditions s'appliquent.
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Voici la toute nouvelle Carte FORD

CIBC-VISA*. Dans la jungle des cartes

de crédit, la Carte FORD CIBC-VISA se

démarque vraiment. Avec elle, vous avez

la possibilité d'accumuler jusqu'à 3 500 $

de remise, applicable à l'achat ou à la

location-bail d'un véhicule neuf de marque

Ford, Mercury ou Lincoln.

5 % par ci, 5 % parla...
Il n’y a absolument rien de particulier

à faire! Vous réglez vos achats avec la

Carte FORD CIBC-VISA exactement comme

d'habitude. La différence, c'est que 5 %

du total de vos achats* s'accumulent sous

forme de remise. Vous pouvezainsi obtenir

jusqu'à 700 $ de remise par année, ce qui

ne fait pas moins de 3 500 $ en cinq ans.

Et lorsque vous ferez l'achat d'un nouveau

véhicule, votre remise peut mêmeêtre

utilisée avec d'autres offres en vigueur.

C'est dire qu'une fois dénichéel'affaire la

plus avantageuse pourvous, vous y ajoutez

encore votre remise!

Vous y gagnez au change!
Lorsque vous transférez le solde de toute

autre carte concurrente à votre nouvelle

Carte FORD CIBC-VISA, nous portons 5 %

du montant transféré** à votre compte

de remise Ford. Vous prenez ainsi une

longueur d'avance dès le départ!

Pour demanderla carte,
composez le 1 800 465-CIBC.

Ou rendez-vous chez le concessionnaire

Ford ou Lincoin-Mercury le plus près de

chez vous pour obtenir une formule de

demande. À titre de boni, nous porterons

vos 20 $ de frais annuels au complet à

votre compte de remise Ford.

Alors, pour profiter doublement de

vos achats, procurez-vous sans tarderla

nouvelle Carte FORD CIBC-VISA. C’est un

moyen rapide et économique de vous

retrouver au volant de l'un des véhicules

les plus vendus en Amérique du Nord.

Décidément, la Carte FORD CIBC-VISA

vousfait faire beaucoup de chemin...

La nouvelle
Carte FORD CIBC-VISA
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